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SaintFrançoisd’AssiseousaintFrançois-
Xavier ? C’est la question que se
posaient tous les vaticanistes, hier, pour
expliquer le nom choisi par le pape, le
premier de l’histoire.

« Pou r moi , c ’e s t év idemment
François d’Assise, parce que Bergoglio
a toujours été vu comme un défenseur
infatigable des pauvres, qu’il tendait à
imiter dans sa vie personnelle, comme
le poverello», estime Sergio Mora, vati-
caniste d’origine argentine pour le quo-
tidien espagnol ABC.

Philippe Vaillancourt, qui édite le site
d’actualité religieuse québécois Crayon
et goupillon, ajoute que le saint du
XIIIe siècle est aussi associé à la protec-
tion de l’environnement.

Pour sa part, le père Bernard Carrière,
secrétaire général des jésuites au
Québec, considère que l’inspiration

de Jorge Bergoglio est « certainement
François-Xavier, compagnon d’Ignace
de Loyola, un homme très audacieux qui
est allé en Inde, au Japon et qui est mort
en face de la Chine. C’est certainement
un symbole d’ouverture sur le monde.»

Ignace de Loyola est le fondateur des
jésuites. Le jésuite espagnol François-
Xavier est mort dans une île, abandonné
par le navire qui l’amenait évangéli-
ser la Chine – l’une des frontières de
l’évangélisation et des relations avec
l’islam, note Gilles Routhier, recteur de
la faculté de théologie de l’Université
Laval.

Une référence à sa int F rançois
Jérôme, jésuite napolitain du XVIIe siè-
cle, a aussi été avancée par certains. Ce
dernier a consacré sa vie aux orphelins,
aux malades et aux vagabonds.

Chose certaine, pour le Québec, ce
nom a du bon, souligneM. Vaillancourt :
Mgr François de Laval, premier évêque
de Québec, est déjà bienheureux.

Pauvreté,
environnement et Chine

L’air légèrement intimidé, le Saint-Père s’est avancé sur le balcon central de la basilique Saint-Pierre et a
salué les milliers de fidèles d’un «bonsoir ! »

MALI ILSE PAQUIN
COLLABORATION SPÉCIALE

ROME
La première surprise des milliers
de pèlerins réunis sous la pluie à
Rome a été de voir un panache
blanc s’échapper du toit de la
chapelle Sixtine, vers 19h10
(heure de Rome). Personne ne
s’attendait à un dénouement
aussi rapide. Un tonnerre de cris
de joie a alors traversé la place
Saint-Pierre aussi rapidement que
l’éclair.

La foule est ensuite demeurée
interdite en apprenant le nom
du cardinal élu après seulement
cinq votes. «Bergoglio…?» Des
séminaristes, des touristes et
des badauds se sont interrogés
du regard quelques instants.
Même s’il avait été rival du
cardinal Joseph Ratzinger au
conclave de 2005, le nom de
Jorge Mario Bergoglio, arche-
vêque de Buenos Aires, était
absent des listes de papabili en
raison de son âge vénérable –
76 ans.

L’air légèrement intimidé,
le Saint-Père s’est avancé sur
le balcon central de la basili-
que Saint-Pierre et a salué les
fidèles d’un « bonsoir ! » Ils
ont répondu en scandant son
nom en italien : «Francesco !
Francesco !» Une centaine de
cardinaux, tous vêtus de rouge,
s’étaient massés sur les balcons
latéraux.

Le Chilien Jose Ayerza, étu-
diant à la prêtrise à Rome, était
impressionné de voir un Sud-
Américain porter la soutane
blanche. «Le pape Jean-Paul II
a déjà dit que l’Amérique du
Sud est le continent de l’espoir.
Je pense que c’est ce que cet

homme peut apporter au monde
entier », a-t-il dit, les yeux
brillants levés vers le balcon.

Fraternité
« Vous savez tous que le

devoir du conclave était de
donner un évêque à Rome, a
d’abord dit, en italien, le pre-
mier pape non européen en
1200 ans. Il semble que les
frères cardinaux sont allés pres-
que jusqu’au bout du monde
pour le trouver.»

La fraternité humaine a été
la clef de voûte de son discours
simple et très court. «Faisons
chemin ensemble… Un che-
min de fraternité, d’amour,
de confiance mutuelle. Prions
pour le monde, pour qu’il y ait
une grande fraternité», a-t-il
déclaré.

Un silence de cathédrale est
tombé sur la marée humaine
lorsque le premier Saint-Père
jésuite de l’histoire a demandé
aux pèlerins de prier pour lui.
Puis il est parti comme il est
arrivé: sur une note hésitante,
mais familière. «Nous nous
reverrons bientôt… Bonne nuit
et bon repos!»

Promesse de changement
Le choix d’un pape sud-amé-

ricain reconnu pour sa lutte
contre la pauvreté signale un
nouveau départ pour le Saint-
Siège, selon les experts du
Vatican. «Cela démontre une
volonté de l’Église de retrou-
ver son authenticité, a affirmé
Frédéric Mounier, de La Croix,
en entrevue téléphonique. De
plus, les jésuites réfléchis-
sent davantage que les autres
congrégations à son avenir.»

L e c ho i x du nom de
François, en l’honneur de
saint François d’Assise, un
des saints les plus vénérés du
monde chrétien, est révolu-
tionnaire, selon John Allen,
vaticaniste au National Catholic
Reporter. «Ce nom symbolise
la pauvreté, l’humilité, la

simplicité et la reconstruction
de l’Église. Le nouveau pape
envoie le message que les
choses ne seront plus comme
avant», a-t-il expliqué à CNN.

Son âge avancé pourrait-il
devenir source de problème?
«C’est en effet un grand point
d’interrogation, a indiqué
Frédéric Mounier. Nous en
aurons une meilleure idée
bientôt.»

L’état de santé du nouveau
pape ne préoccupait guère des
Argentins qui se réjouissaient
après la cérémonie. «Il fait plus
jeune parce qu’il est très actif», a
affirmé Dolores, mère de famille
argentine de 44 ans, qui a refusé
de donner son patronyme.

«Je tremble encore d’émo-
tion, a dit Jose Ayerza, qui a
fait coïncider ses vacances fami-
liales avec le conclave. Comme

cardinal, il vivait comme un
pauvre, il se déplaçait en auto-
bus à Buenos Aires.»

Tout près, un groupe de
j eunes femmes sca nda i t
«Argentina!» devant les camé-
ras. «Nous sommes si fiers, a
indiqué Victoria Hernandez,
22 ans. Bergoglio est quelqu’un
d’intègre, d’honnête. Je pense
qu’il apportera une dose de réa-
lisme au Vatican.»

LE PREMIER ÉLU
DES AMÉRIQUES
Un pape de «l’autre bout du monde». C’est avec
une pointe d’humour que François, qui a choisi ce
nom en l’honneur de saint François d’Assise, s’est
présenté au monde entier. L’élection de l’Argentin
Jorge Mario Bergoglio marque un tournant dans l’histoire
de l’Église catholique, selon les vaticanistes. Mais ces
considérations étaient encore loin dans l’esprit des
50 000 fidèles en liesse sur la place Saint-Pierre, hier soir.
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UN NOUVEAU PAPE DE TRANSITION
HUGO PILON-LAROSE

Le nouveau pape qui
succède à Benoît XVI,
le cardinal argentin
Jorge Mario Bergoglio
– qui devient François
– est considéré comme
un pape de transition.
Avec Benoît XVI,
qui a démissionné
le 28 février, c’est
la deuxième fois
consécutive que le
collège des cardinaux
choisit un pape âgé,
plutôt qu’un jeune qui
pourrait rester en poste
plus longtemps.

Jorge Mario Bergoglio,
nommé François
Élu pape à l’âge de 76 ans

Joseph Alois Ratzinger,
nommé Benoît XVI
Élu pape à l’âge de 78 ans

Karol Jozef Wojtyla,
nommé Jean-Paul II
Élu pape à l’âge de 58 ans

Eugenio Pacelli,
nommé Pie XII
Élu pape à l’âge de 63 ans,
le jour de son anniversaire

Achille Ratti,
nommé Pie XI
Élu pape à l’âge de 64 ans
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Albino Luciani,
nommé Jean-Paul Ier

Élu pape à l’âge de 65 ans

Giovanni Battista Montini,
nommé Paul VI
Élu pape à l’âge de 65 ans

Angelo Giuseppe Roncalli,
nommé Jean XVIII
Élu pape à l’âge de 76 ans

Giacomo della Chiesa,
nommé Benoît XV
Élu pape à l’âge de 59 ans

Giuseppe Melchiorre Sarto,
nommé Pie X
Élu pape à l’âge de 68 ans
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Un silence de cathédrale est tombé sur la marée humaine lorsque le premier
Saint-Père jésuite de l’histoire a demandé aux pèlerins de prier pour lui.

ENVOYÉ SPÉCIAL

VATICAN
Derrière moi, un homme criait. Plein
de gens criaient, c’est vrai. Mais ils
criaient du sentiment un peu vague
d’être témoins de l’Histoire. Lui, criait
autrement. C’était personnel.

— Quoi? Jorge? Non, tu me niaises?
Ouah!

Emilio, Romain dans la cinquantaine,
n’y croyait pas. JorgeMario Borgoglio est
argentin, mais comme bien des gens de
Buenos Aires, c’est l’enfant d’un immi-
gré italien – un ouvrier des chemins
de fer. Et il a bien des amis à Rome.
Celui-là, Emilio, ne voulait pas avoir
son nom dans le journal, mais il était
ému à ne plus savoir où se précipiter sur
cette place immense où il n’y avait plus
d’espace pour ouvrir un seul parapluie
supplémentaire.

«C’est un saint homme, tellement
humble… au conclave de 2005, il a
même voté pour Ratzinger », a dit
Emilio avant de se fondre dans la foule.

La rumeur a en effet placé ce cardi-
nal jésuite argentin deuxième derrière
Ratzinger au conclave de 2005. Mais on
ne le voyait guère surgir cette année, vu
ses 76 ans et son poumon unique.

Tous les Argentins hier sur la place
nous parlaient d’un homme qui n’a pas
de voiture, qui a refusé de vivre dans
un palais pour préférer un appartement
ordinaire, qui prend l’autobus d’église
en église, qui va marcher chez les pau-
vres, une statue de la Vierge sur le dos,
et qui ne se gêne pas pour dénoncer la
corruption.

«C’est un homme qui parle sans arrêt
de la pauvreté; qui va chez les pauvres,
qui dénonce les injustices », me dit
le père Miguel Alderete Garrido, un
Argentin qui fêtait avec des gens du…
Paraguay.

Parce qu’hier, place Saint-Pierre, toute
l’Amérique latine semblait se réjouir,
des Colombiens, des Mexicains, des
Chiliens, et même jusqu’aux Brésiliens,
dont le cardinal Scherer est entré au
conclave à moitié pape…

C’était d’autant plus inattendu que
l’Amérique latine, qui compte 40% des
catholiques, est largement sous-repré-
sentée au Sacré Collège.

■ ■ ■

Ce pape-là est arrivé dans un style
franchement nouveau. D’abord en
faisant rire la foule : «Vous êtes allés
chercher l’évêque de Rome au bout du
monde…» Ensuite en la faisant taire,
pour qu’elle prie pour lui.

Et François, quelle trouvaille – on n’en
attendait pas moins du premier pape
jésuite. Il fallait bien une pointe d’anti-
conformisme. Aucun pape jusqu’ici ne
s’était réclamé de saint François d’Assise,
l’homme dépouillé, l’homme qui parlait
aux oiseaux… (Les esprits superstitieux
auront sans doute noté que deux goé-
lands à bec cerclé se sont posés à tour de
rôle sur la cheminée, tandis que la pluie
tombait et qu’on commençait à compter
les tuiles sur le toit de la chapelle Sixtine
sur l’écran géant…)

Saint François est probablement le
personnage le plus populaire de l’image-
rie catholique, un Jésus du Moyen Âge.
Voilà qui parle plus qu’un 17e Benoît ou
un 14e Léon. C’est de toute évidence ce
que le cardinal de Buenos Aires, qui va
traîner ses savates dans les bidonvilles,
veut suggérer. Ça nous éloigne assez du
style cérébral du pape émérite, théolo-
gien de haut vol, mais communicateur
austère...

■ ■ ■

Depuis deux jours, Massimo Coppo,
un homme aux pieds nus, dans des
habits en toile de jute, venait s’age-
nouiller sur les pavés de la place
Saint-Pierre, au point d’en devenir une
attraction. Parfois un homme en complet
venait s’agenouiller sur le sol humide
avec lui. Il arrivait d’Assise, où il vit
dans une communauté laïque d’agricul-
teurs. Il n’avait aucun préféré, aucune
aversion envers le Vatican. Il venait prier
pour un monde qui souffre.

C’est une foule bigarrée qui se forme,
place Saint-Pierre. Une chorale d’enfants
qui chantent Oh when the saints go marchin’
in avec un accent italien. Un pianiste fran-
çais, Olivier Reboul, de passage à Rome,
qui lit Un endroit discret, polar japonais,
sous son parapluie, dans la pénombre,
en attendant qu’il arrive quelque chose.
Le père Michael Doyle, un immense prê-
tre irlandais de 43 ans et de 350 livres,
vêtu à l’ancienne, col romain, l’habit à
33 boutons (pour l’âge du Christ) et la
calotte surmontée d’un pompon vert,
bien entendu: il aura un pape pour la
Saint-Patrick. Chaim Moskovitch, un
juif new-yorkais de 24 ans qui passait
par Rome et ne voulait pas manquer ça.
Nathalie, une fille de Montréal qui ne
veut pas dire son nom de famille, vu
qu’elle est en «congé de maladie», mais
croyez-moi, croyez-moi pas, l’Esprit saint
l’a déjà guérie, je pense. Enrique Pollock,
un Cubain de Miami, venait quant à
lui pour dénoncer la persécution des
catholiques par le régime cubain. Des
séminaristes américains, jeunes et beaux
et conservateurs. Le père Jeff Dole, de
a Nouvelle-Orléans, est arrivé en catas-
trophe et s’est garé illégalement (mais
qui est garé légalement à Rome?) pour
voir apparaître son nouveau patron, vers
19h30. Un prêtre du Congo, Kadima
Liévin, qui fait une thèse de doctorat en
«missiologie» sur la concurrence entre
le catholicisme et les «églises du réveil»
chrétiennes, voulait moins un pape noir
qu’un pape qui puisse rassembler…

■ ■ ■

Étaient-ils contents simplement
d’avoir été là, pour crier «viva el papa!»,
ou se réjouissaient-ils de ce ton nou-
veau? Un peu des deux, pour autant
qu’on puisse sonder une foule.

N’allons pas penser pour autant qu’on
a affaire à un pape en rupture idéologi-
que. Autant il est campé à gauche sur les
plans économique et social, autant il est
en parfaite continuité avec le Vatican sur
les questions morales. Il a eu des accro-
chages avec le gouvernement quand
l’avortement a été décriminalisé.

Et autant il est jésuite, autant il a mis
au pas ceux qui flirtaient avec les idées
marxisantes de «libération».

Mais un pape qui parle aux oiseaux,
déjà, ça fait changement.

Un pape qui parle
aux oiseaux

YVES
BOISVERT
CHRONIQUE

S
Pour joindre notre chroniqueur :
yves.boisvert@lapresse.ca

LE PAPE FRANÇOIS

« Faisons chemin
ensemble… Un chemin
de fraternité, d’amour,
de confiance mutuelle.
Prions pour le monde,
pour qu’il y ait une
grande fraternité.»
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LE PAPE FRANÇOIS

Citations de Bergoglio

HUMILITÉET

«Plusieurs femmes sont les objets
d’une culture hédoniste.»

« Les droits de l’homme ne sont pas seulement violés
par le terrorisme, la répression ou l’assassinat, mais aussi par
les structures économiques qui créent d’énormes inégalités.»

«La guerre des puissants contre
les pauvres a créé un abysse
entre le riche et le pauvre.»

«En Argentine, nous avons la peine de mort. Un enfant conçu
par le viol d’une handicapée mentale peut être condamné à mort.»
(en référence à une nouvelle loi autorisant l’avortement dans ces cas)

Permettre aux couples homosexuels
d’adopter des enfants«enlève aux enfants
la croissance humaine que Dieu voulait
qu’un père et une mère leur donnent.»

JORGEMARIOBERGOGLIO
Né le 17 décembre 1936 à Buenos Aires, en
Argentine, de parents immigrants italiens
- 266e pape, nommé François.
Élu le 13 mars 2013 à l’âge de 76 ans.
- Archevêque de Buenos Aires, capitale de
l’Argentine. Il est considéré comme un homme
modéré, aux tendances réformistes.
- Premier jésuite à devenir souverain pontife.
- «Les cardinaux sont allés me chercher au
bout du monde», a déclaré l’Argentin à la foule
euphorique rassemblée devant la basilique Saint-
Pierre, à Rome.

CONTROVERSE Le journaliste Horacio
Verbitsky a écrit dans son live El Silencio que
le cardinal Bergoglio aurait aidé le régime
dictatorial argentin à cacher des prisonniers
politiques dans sa maison secondaire, au moment
où des agents d’une coalition interaméricaine
pour les droits de la personne visitaient le pays.

COMPARAISON ENTRE LES TROIS DERNIERS PAPES

JOSEPHALOISRATZINGER
Né le 16 avril 1927 à Marktl, en Allemagne.
- 265e pape, nommé Benoît XVI.
Élu le 19 avril 2005 ; démissionne le 28 février 2013.
- Il a été archevêque de Munich avant d’être nommé en 1981 par
le pape Jean-Paul II à la tête de la congrégation de la doctrine de
la foi. Il est considéré comme un conservateur.
- En 2005, son principal rival lors de son élection était
l’archevêque de Buenos Aires, Jorge Mario Bergoglio, qui a été
nommé pape hier.
- Lorsqu’il a annoncé sa démission, il a dit : «Cependant, dans le
monde d’aujourd’hui, sujet à de rapides changements et agité par
des questions de grande importance pour la vie de la foi, pour
gouverner la barque de saint Pierre et annoncer l’Évangile, la
vigueur du corps et de l’esprit est aussi nécessaire, vigueur qui, ces
derniers mois, s’est amoindrie en moi d’une telle manière que je
dois reconnaître mon incapacité à bien administrer le ministère qui
m’a été confié. »

CONTROVERSE En septembre 2006, il a été forcé de
présenter ses excuses au monde musulman après avoir lié, dans
un discours, islam et violence. Au mois de novembre de la même
année, il s’est rendu à la Mosquée bleue, grand symbole de l’islam
à Istanbul, en Turquie. Le geste a été qualifié de rassembleur.

KAROLJÓZEFWOJTYA
Né le 18 mai 1920 à Wadowice, en Pologne.
- 264e pape, nommé Jean-Paul II.
Élu le 16 octobre 1978 à l’âge de 58 ans.
- Premier pape en 455 ans à ne pas être italien.
- Il a été archevêque de Cracovie. Une fois pape, il a été
l’instigateur des Journées mondiales de la jeunesse. Il
était considéré comme un pape charismatique, près des
croyants.
- Le 13 mai 1981, il a été victime d’un attentat. Un citoyen
turc, Ali Agça, a tiré sur lui à trois reprises. Il a fallu 10
jours aux médecins pour le déclarer hors de danger.
- Farouchement anticommuniste, il a également tenu
des propos très critiques envers le capitalisme des pays
occidentaux : «Après l’échec historique du communisme, je
n’ai pas hésité moi-même à soulever de sérieux doutes sur
la validité du capitalisme. [...] Les germes de vérité présents
dans le programme socialiste ne doivent pas être détruits,
ne doivent pas se perdre. »

CONTROVERSE Même s’il était considéré comme un
pape progressiste, Jean-Paul II était très conservateur par
rapport à la place de la femme dans l’Église catholique ou
en matière de liberté sexuelle.

PHOTODAMIAN DOPACIO, ASSOCIATED PRESS
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KATIA GAGNON

Quand l’archevêque de Buenos Aires a pro-
posé à Jorge Mario Bergoglio de le nom-
mer évêque, en 1992, celui qui deviendra
François a d’abord refusé. Pour accepter, il
a dû être relevé d’un vœu bien particulier
par Jean-Paul II lui-même. En effet, lors de
leur ordination, les jésuites font le serment
de ne pas être nommés évêques, et donc
de ne jamais s’élever dans la hiérarchie de
l’Église catholique. Ce pape jésuite repré-
sente donc un profond paradoxe, souligne
le père Bernard Carrière, secrétaire général
de la province francophone des jésuites. « Il
n’y a jamais eu de pape jésuite précisément
à cause de ce vœu. Il y a très peu d’évêques
jésuites, et seulement deux cardinaux. Les
jésuites ne se voient pas tellement dans
ce genre de fonction. Cette nomination
me surprend beaucoup. C’était vraiment
la dernière chose à laquelle on s’atten-
dait », a-t-il dit en entrevue à La Presse.
Pourquoi un tel vœu ? «Pour nous donner
plus de liberté dans nos activités. Ignace
de Loyola, le fondateur de la compagnie
de Jésus, disait qu’un vœu nous aide à ne
pas développer d’ambition », explique le
père Carrière. Et c’est aussi parce qu’histo-
riquement, la Compagnie de Jésus, l’un des
ordres les plus importants du catholicisme,
a toujours été en opposition sourde avec la
hiérarchie catholique. Les jésuites ont même
été rayés de la carte par le pape Clément
XIV entre 1773 et 1814. Ironiquement,
la première salve contre les jésuites était
venue... de l’Amérique latine, où les jésui-
tes s’opposaient aux méthodes brutales
des colons. L’ordre avait été dissous dans
les possessions espagnoles et portugaises
dès 1767. Symbole du poids de l’ordre des
Jésuites chez les catholiques, le supérieur
de la Compagnie est d’ailleurs surnommé le
pape noir, parce qu’il est vêtu d’une soutane
noire – par opposition avec le vêtement
blanc du pape. Il y a actuellement 18 000
jésuites dans le monde, dont une centaine
au Québec. Ce pape jésuite dirigera-t-il
l’Église différemment ? Certainement avec
une parole probablement « plus libre »,
croit le père Carrière. «C’est un plus que
les cardinaux soient non seulement allés
en Amérique, mais aussi chez les jésuites,
ce qui est une ironie de l’histoire. Il peut
donner une nouvelle couleur à l’Église »,
estime l’abbé Raymond Gravel, qui trouve
significatifs les premiers mots empreints
d’humilité de François et les vêtements très
simples qu’il a revêtus.

LE PREMIER
PAPE JÉSUITE

LE PAPE FRANÇOIS

MATHIEU PERREAULT

En 2001, Jorge Bergoglio
a visité une maison pour
sidéens de Buenos Aires. Il
a lavé et embrassé les pieds
de 12 malades.

Il a refusé le confortable
appartement de fonction de
l’archevêque de la capitale
argentine – il a plutôt pris
un humble appartement. Il
prépare ses propres repas et
se rend au bureau en métro
– avant l’ablation d’un pou-
mon, il y allait même en
bicyclette.

Il a plusieurs fois dénoncé
les inégalités en Argentine
et ailleurs dans le monde.
Il a notamment croisé le
fer avec les deux présidents
Kirchner, hérauts de la
gauche, mais qui, selon Mgr

Bergoglio, favorisent indû-
ment leurs alliés tout en
minant l’éthique de travail
des Argentins.

Dénonciations
et accusations

Mais il a aussi dénoncé
en termes non équivoques
la légalisation du mariage
gai, l’adoption par les cou-
ples homosexuels et une très
circonscrite autorisation de
l’avortement. Il a aussi été
accusé de complicité dans
l’enlèvement et la torture de
deux prêtres jésuites pen-

dant la dictature militaire
de droite des années 70,
alors qu’il dirigeait l’ordre
religieux dans le pays. Ces
accusations semblaient ren-
dre son élection impossible.

«Pour moi, il va retour-
ner aux principes de pureté
évangélique », a indiqué
Sergio Mora, vaticaniste
d’or igine a rgentine, au
quotidien espagnol ABC .
« Il refuse de se mettre de
l’avant, il est pratiquement
impossible d ’avoi r des
entrevues, il faut se fier à
ses homélies pour savoir ce
qu’il pense.»

Au conclave de 2005,
Bergoglio aurait obtenu un
nombre élevé de voix à un
ou plusieurs tours. Mais
cette fois-ci, il n’était pas
sur la liste des papabili.

« Je l ’a i rencontré en
2001 à Rome, à l’occasion
du synode des évêques »,
a affirmé Gilles Routhier,
recteur de la faculté de théo-
logie de l’Université Laval.
« J’ai habité trois semai-
nes dans la même maison
que lui. I l en imposait
non pas par son charisme,
parce qu’il est austère et

réservé, mais par la force
de sa conscience morale.
Il a peu de mots, mais est
d’une grande cohérence. Il
sait beaucoup écouter et on
me dit qu’il a gouverné la
province des jésuites à un
moment difficile, avec beau-
coup de fermeté, sans être
autoritaire.»

Plainte pour torture
En 2005, une plainte cri-

minelle, qui n’a toujours pas
eu de suite, a été déposée
contre lui en Argentine pour
l’enlèvement et la torture
de deux jésuites dans les
années 70. Il a aussi été cité
dans un cas d’enlèvement
d’enfants nés dans les geô-
les de la dictature et dont
l’adoption a été facilitée,
selon les victimes, par les
jésuites. Plusieurs livres
ont été écrits sur ses liens
possibles avec la dictature
militaire en Argentine.

«À mon avis, on l’attaque
parce qu’il est dangereux,
estime Gilles Routhier, qui
a des amis argentins. La
dictature militaire a cherché
à le discréditer en semant
des preuves contre lui. Il est
l’un des principaux oppo-
sants aux Kirchner, qui
se disent de gauche, mais
aggravent les inégalités en
Argentine. Beaucoup de
gens lui en veulent.»

Ses propos contre les
inégalités, selon le père
Routhier, pourraient lui
va loi r des admirateu rs
parmi les jeunes, malgré
ses positions sévères par
rapport à la morale sexuelle.
«Il s’indigne depuis les 12
dernières années et pour-
rait séduire les indignés.
Il en a précisément contre
le système économique
qui appauvrit les gens,
contre l’autoritarisme du
gouvernement.»

Même si ses ancêtres
étaient italiens, le nouveau
pape tient à parler espagnol
à Rome. Il est jésuite, mem-
bre d’un ordre qui s’est par-
fois opposé aux papes, mais
est également proche de
Communion et libération,
mouvement laïque très pro-
che du magistère catholi-
que. Le premier protecteur
du cardinal Marc Ouellet
à Rome, l’archevêque de
Milan Angelo Scola, est lui
aussi près de Communion
et libération.

Fait à noter, le nouveau
pape est le seul cardinal
sud-américain à s’être inté-
ressé aux relations avec les
juifs. En 1994, après un
attentat dans une synago-
gue de Buenos Aires qui a
fait 86 morts, Mgr Bergoglio
a souvent visité les victimes
dans les hôpitaux. Il avait
par la suite jeté des ponts
avec la communauté juive.

Après avoir étudié la
chimie, puis enseigné la
littérature, la psychologie
et la philosophie dans les
années 60, il est passé à la
théologie dans les années
70. I l a ensuite fait un
doctorat en théologie en
Allemagne, dans les années
80. Il a grimpé les échelons
de la hiérarchie catholique
argentine, devenant arche-
vêque de Buenos Aires en
1998 et cardinal en 2001.

INFLEXIBILITÉ
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Il a été accusé
de complicité dans
l’enlèvement et la
torture de deux
prêtres jésuites
pendant la dictature
militaire de droite
des années 70, alors
qu’il dirigeait l’ordre
religieux dans le pays.

« Ce pape jésuite représente
donc un profond paradoxe. »
— le père Bernard Carrière

17 DÉCEMBRE 1936 Naissance à Buenos Aires de parents d’origine italienne.

1958 Après une maîtrise en chimie, il devient jésuite.

1973 Nommé provincial des jésuites, au beau milieu de la «guerre sale »
de la junte militaire contre la gauche, poste qu’il occupe jusqu’en 1980.

1992 Évêque auxiliaire de Buenos Aires, après une décennie
dans des séminaires et en paroisse.

1998 Archevêque de Buenos Aires.

2001 Premier cardinal nommé en Argentine.

PHOTO NATACHA PISARENKO, AP

PHOTO PIER PAOLO CITO, AP

À peine élu, le pape François
suscite déjà la controverse
en raison de ses positions sur
l’avortement et l’homosexualité,
et de son passé en Argentine.

Jean-Paul II
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HUGO MEUNIER
ENVOYÉ SPÉCIAL

LA MOTTE — La fébrilité a vite fait
place à la déception à La Motte, en
Abitibi, après la nomination du nou-
veau pape argentin.

Un insoutenable suspense flottait
pourtant sur le village natal du car-
dinal et papabili Marc Ouellet, après
l’apparition de la fumée blanche au
Vatican. « Je suis nerveux, je suis
nerveux », répétait le maire René
Martineau, en faisant les cent pas dans
la salle de presse aménagée au sous-sol
de l’église du village pour la durée du
conclave.

Les Lamottois ont ensuite convergé
en grand nombre vers l’église pour
suivre les évènements . « Disons
que je n’ai pas été fébrile comme
ça depuis le jour de mes noces ! » a
lancé Gabriel Gourde, qui allumait
des lampions dans la salle au rez-
de-chaussée, où des membres de la

famille Ouellet avaient annoncé un
point de presse, peu importe le nom
du pape.

Lise Breault piaffait aussi d’impa-
tience dans son magasin de l’autre
côté de la rue, pris d’assaut par les
nombreux médias de passage au
cours des dernières semaines.

Au moment de connaître le nom
du pape, journalistes et citoyens rete-
naient leur souffle autour des deux

téléviseurs installés dans la salle de
presse. Une scène cocasse, puisque la
plupart des yeux étaient rivés sur la
chaîne francophone, même si l’autre,
anglophone, avait dévoilé le nom du
pape argentin deux minutes plus tôt,
dans l’indifférence générale.

Plusieurs villageois ont ensuite
eu du mal à cacher leur déception.
«Je suis déçue. Beaucoup. Mais il y
a toujours une très belle place pour
lui [Marc Ouellet] à Rome», a dit en
soupirant Marthe Béliveau, 81 ans,
paroissienne très active qui était
venue à l’église remplie d’espoir. «Ma
seule consolation est de savoir qu’on
va le voir plus souvent», a ajouté l’an-
cienne directrice de la chorale.

D’un positivisme olympien, Lise
Breault a vite refoulé sa déception. «La
prochaine fois sera la bonne ! » croit
celle qui a enchaîné les entrevues par
dizaines au cours des derniers jours.

Le maire René Martineau a évoqué
le tourbillon médiatique qui a déferlé

sur sa municipalité de 439 âmes. «La
vie va pouvoir reprendre son cours
normal», a-t-il dit, en remerciant ces
citoyens honoraires des derniers jours.

Deux des frères du cardinal ont
aussi brièvement accepté de partager
les états d’âme de leur famille. Moins
diplomates que le maire, ils n’ont pas
caché qu’ils avaient hâte d’en finir
avec cette invasion médiatique. «On
a hâte de retrouver notre frère, loin
des médias», a souligné Roch Ouellet,
flanqué de son frère Louis.

Tous les membres de la famille
étaient réunis autour de leur mère en
attendant l’issue du vote. «On atten-
dait comme des millions de gens,
mais avec une plus grande nervosité et
beaucoup d’émoi. Notre mère a hâte de
parler de vive voix à Marc et le revoir»,
a confié Roch Ouellet.

En effet, si La Motte n’a pas eu son
pape, la mère du cardinal, âgée de
91 ans, serait quant à elle bien soula-
gée de retrouver un fils.

DENIS LESSARD

QUÉBEC — Réactions pré-
visibles à Québec après le
choix du nouveau pape. Pour
la population abitibienne,
le rêve de voir un de ses fils
sur le trône de saint Pierre
s’évanouit, mais la déception
disparaîtra vite : le simple fait
de faire partie des candidats
possibles est déjà un honneur
important pour le cardinal
Marc Ouellet.

« L’Église catholique est
intimement liée à l’histoire
du Québec et demeure pré-
sente dans la vie de beaucoup
de Québécois. Nous souhai-
tons que ce nouveau pontifi-
cat soit porteur d’un message
de dialogue et de réflexion
sur les enjeux actuels de
notre société », a indiqué la
première ministre du Québec,
Pauline Marois , dans un
communiqué.

Le vice-premier ministre
François Gendron, qui est
abitibien, a souligné à la sortie
du Conseil des ministres que
l’ensemble de la population et

les gens de sa région «étaient
très, très, très heureux » de
voir que l’un des leurs faisait
partie de la courte liste des
papabili.

« Il y avait une belle fierté
là pour les Abitibiens, qui
l’ont exprimée largement. Le
cardinal Ouellet était une
personnalité d’envergure »,

a-t-il soutenu, rappelant que
la petite municipa lité de
La Motte faisait partie de sa
circonscription.

La «déception est tout à fait
légitime quand tu connais
l’individu, la famille, et que
tu aspires à un poste aussi
élevé. Mais cette déception
est rapidement contrée dès
que l’on pense qu’il a été
considéré pou r un poste
d’une telle importante. C’est

une belle joie, une belle
fierté de savoir que l’un des
nôtres éta it dans le club
des candidats », a indiqué
M. Gendron.

Il ne croit pas que la mau-
vaise publicité des groupes de
défense des victimes de sévi-
ces sexuels ait pu jouer dans
le choix du nouveau pape. Il

refuse également de commen-
ter les propos de Mme Marois
qui, en fin de semaine, a indi-
qué que le cardinal Ouellet
était un peu trop conservateur
à son goût.

« J’aime mieux me souve-
nir de Marc Ouellet, de ses
valeurs et de sa famille extra-
ordinaire, c’est plus cela qui
me revient quand je pense
à lui », a conclu le ministre
Gendron.

La fierté demeure à Québec

« Je suis déçue. Beaucoup.
Mais il y a toujours une
très belle place pour lui
[Marc Ouellet] à Rome. »
—Marthe Béliveau, 81 ans,
citoyenne de La Motte

«C’est une belle joie, une belle fierté de savoir que
l’un des nôtres était dans le club des candidats. »
— François Gendron, vice-premier ministre
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François Gendron
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Francine Veillette et Gilles
Plante de Val-d’Or assistent
à l’annonce du nouveau pape
dans l’église de La Motte avec
d’autres citoyens de la région.

MINES BASSES À LAMOTTE

PHOTOS EDOUARD PLANTE-FRÉCHETTE, LA PRESSE

Louis Ouellet (droite) et Roch Ouellet (gauche), frères du cardinal
Marc Ouellet, ont répondu aux questions des journalistes.

Durant quelques jours, La Motte a vécu à l’heure du Vatican.

LE PAPE FRANÇOIS
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NATHALIE COLLARD

MÉDIAS
On peut dire que le conclave a
sérieusement perturbé le plan
de match des médias, hier
après-midi. C’était la surprise
totale chez les journalistes et
les commentateurs qui cou-
vraient l’événement lorsque
le nom du nouveau pape,
Jorge Mario Bergoglio, a été
annoncé par le cardinal fran-
çais Jean-Louis Tauran. « Je
n’avais pas son nom sur les 25
fiches que j’avais préparées», a
avoué Louis Rousseau, profes-
seur au département de scien-
ces des religions à l’Université
du Québec à Montréal, sur les
ondes de la Première Chaîne.
«Personne ne le voyait venir»,
a renchéri l’animateur Michel
C. Auger, qui rappelait que
la presse italienne ne l’avait
pas mentionné parmi les papa-
bili. À CNN comme à Radio-
Canada, dans le New York Times
ou Le Monde, le mot «surprise»
revenait invariablement.

La fameuse fumée blanche
est apparue vers 14h09, heure
de l’Est, et pendant environ

une heure, les caméras du
monde entier nous ont montré
la même image : un gros plan
sur les rideaux de velours
rouge du balcon du Vatican
et la foule réunie sur la place
Saint-Pierre. Une heure, c’est
long. Et ce n’est pas hier
qu’on a réinventé la roue : on
a rempli le temps d’antenne
avec les traditionnels vox-
pop donnant la parole à des
fidèles et des touristes qui
n’avaient pas grand-chose à
dire. Pas de surprise là. En
fait, il ne se passait tellement
rien en attendant le pape que
la vedette de l’après-midi aura
été la mouette qui avait élu
domicile sur la cheminée de
la chapelle Sixtine. À la fin de
la journée, cette mouette avait
deux comptes Twitter, dont un
en anglais (@SistineSeagull)
qui comptait déjà plus de 7800
abonnés.

Autour de 15 h 15, on a
enfin vu la lumière s’allumer
et le rideau bouger. Frisson
d’anticipation qu’on a même
ressenti à la radio, où on nous
décrivait les images de la télé-
vision. Tout le monde a retenu
son souffle jusqu’aux premiers
mots du cardinal Tauran,
qui s’est adressé à la foule en
latin, comme le veut l’usage.
Cer ta ins médias , comme
Radio-Canada, étaient fin
prêts et avaient un interprète

à portée de la main. On sen-
tait par contre CNN loin, très
loin de sa zone de confort. Il y
avait même une erreur dans le

sous-titre «Habemus Papam»
qu’on avait réécrit «Habemus
Papem». La couverture média-
tique nous a tout de même
réservé une petite surprise :

la participation de Jean-Luc
Mongrain sur les ondes du
98,5 FM à l’émission de Paul
Houde. L’animateur avait

remis sa casquette de diplômé
en théologie pour commen-
ter avec beaucoup d’à propos
l’élection de ce nouveau pape
argentin.

Comme d’habitude lors de
ces événements rassembleurs,
c‘est toutefois sur le web et
sur Twitter qu’on pouvait
observer le plus de créati-
vité. Depuis quelques jours
déjà, plusieurs sites «de sur-
veillance » étaient apparus,
comme dowehaveanewpope.
com, istherewhitesmoke.com
et popealarm.com.

Entre 14h15 et 15h30 envi-
ron, que ce soit à Montréal,
ailleurs au Canada ou dans
le monde, les mots « pape »,
« conclave » et « habemus
papam» étaient tous au som-
met des tendances Twitter. En
attendant l’annonce, les gens,
déchaînés, y allaient de blagues
et de mots d’esprit. Mais le
ton a changé une fois l’identité
du nouveau pape connue, et
l’humour a cédé la place aux
révélations de toutes sortes. En
quelques minutes, on a donc
été inondé d’informations sur le
nouveau pape: il vit simplement,
n’a qu’un poumon, prenait le
bus pour se déplacer... Ceux qui
espéraient naïvement un pape
plus moderne ont découvert
rapidement son intransigeance,
ses déclarations antimariage gai
et ses positions orthodoxes. C’est
la force des réseaux sociaux de
rendre disponible une quantité
impressionnante d’informations
presque instantanément. Reste
ensuite à faire le tri.

Gros plan sur des rideaux rouges

OLIVIER UBERTALLI
COLLABORATION SPÉCIALE

BUENOS AIRES — Un concert
de klaxons a retenti dans
l’avenue Corrientés, à Buenos
Aires, dès que les Argentins
ont appris à la radio que le
pape élu était un des leurs.
Les habitants ont célébré la
nouvelle dans un tel tinta-
marre qu’on aurait cru que
l’équipe argentine avait gagné
le Mondial de soccer ! Dans la
cathédrale de Buenos Aires,
où Jorge Bergoglio a offi-
cié durant plusieurs années
comme archevêque, l’annonce

a été accueillie par un ton-
nerre d’applaudissements.
L’épiscopat a même décidé de
célébrer la messe du soir une
heure plus tard, afin de laisser
le temps à des centaines de
fidèles émus de se rendre à la
cathédrale après leur travail.

Dans la rue, les habitants
de Buenos Aires se félicitaient
du choix des cardinaux et se
disaient « fiers ». « Je trouve
cela très bien qu’il soit un des
nôtres », a affirmé Isabelle.
Sur le parvis de l’église Jesus
de Sacramento, Graciela se
disait «heureuse» et espérait
que cette élection permettrait

« notamment de consolider
l’unité latino-américaine,
alors que de nombreux cou-
rants religieux se transforment
en sectes». Déjà, à l’approche
du conclave destiné à élire le
successeur de Benoît XVI, les
prières avaient inondé Twitter.
«Oui à un pape latino! Et si
possible argentin», commen-
taient les internautes.

Un évêque dans le métro
Jo r ge B e r gog l io j ou i t

d’une solide réputation en
Argentine, notamment parce
qu’il vit humblement. Il a
par exemple renoncé à la

somptueuse résidence de
l’archevêché de Buenos Aires
pour habiter dans un apparte-
ment plus modeste. En outre,
il se déplace en utilisant les
transports en commun. I l
n’est donc pas rare de le croi-
ser dans le métro ou dans le
bus.

Pour le père Guillermo
Marcó, homme de confiance
du pape François, le choix
d’un Latino-Américain se jus-
tifie par la vitalité de l’Église
dans cette partie du monde, où
vivent environ 40% des catho-
liques de la planète. « Jorge
Bergoglio est un homme de

terrain, qui connaît la dure
réalité et va à la rencontre des
pauvres », dit-il. Le nouveau
pape se rend ainsi fréquem-
ment dans les villas miserias
(bidonvilles) de la banlieue de
Buenos Aires, où il a doublé le
nombre de prêtres.

Selon les fidèles qui le
connaissent, « c’est une per-
sonne silencieuse qui écoute
le double de ce qu’il dit et per-
çoit bien plus qu’il n’écoute».

Seule ombre à la réputation
du jésuite, un livre intitulé
Le silence a fait état de rumeurs
au sujet du peu d’engagement
dont aurait fait preuve Jorge
Bergoglio durant la dictature
argentine qui a sévi entre
1976 et 1983. On lui repro-
che en particulier de ne pas
avoir protégé deux prêtres de
la Compagnie de Jésus, où il
travaillait, et qui ont été tor-
turés par les militaires avant
d’être relâchés. Ces rumeurs
ont cependant toujours été
réfutées , et plusieurs les
jugent infondées.

L’Argentine en liesse
À Buenos Aires, applaudissements et concerts de klaxons

Comme d’habitude lors de ces événements rassembleurs,
c‘est sur le web et sur Twitter qu’on pouvait observer le
plus de créativité.

LE PAPE FRANÇOIS

PHOTOMAX ROSSI, REUTERS

Unemouette perchée sur la célèbre cheminée de la chapelle Sixtine est
devenue un phénomène sur Twitter, pendant qu’on attendait le nouveau pape.

PHOTOMARIANO SANCHEZ, AGENCE FRANCE-PRESSE

Les Argentins célèbrent l’annonce de « leur» pape, François, dans une cathédrale de Buenos Aires.

PHOTO AGENCE FRANCE-PRESSE

Le cardinal Jorge Mario Bergoglio, avec l’emblème du club de soccer
San Lorenzo. Le nouveau pape a la réputation d’être près de la population.
Il a notamment renoncé à la résidence de l’archevêché de Buenos Aires.

«En tant que champion
de la cause des pauvres
et des plus vulnérables
d’entre nous, il
continuera à porter le
message d’amour et
de compassion qui a
inspiré le monde depuis
plus de 2000 ans.»

— Barack Obama,
président des
États-Unis

PHOTO REUTERS PHOTO LA PRESSE CANADIENNEPHOTO AGENCE FRANCE PRESSE

«Nous lui souhaitons,
comme conducteur et
guide de l’Église, une tâche
pastorale fructueuse dans
l’exercice de si grandes
responsabilités à la
recherche de la justice, de
l’égalité, de la fraternité et
de la paix de l’humanité.»

— Cristina Kirchner,
présidente de l’Argentine

«L’Église catholique est
intimement liée à l’histoire
du Québec et demeure
présente dans la vie de
beaucoup de Québécois.
Nous souhaitons que ce
nouveau pontificat soit
porteur d’un message de
dialogue et de réflexion
sur les enjeux actuels
de notre société.»

— Pauline Marois,
première ministre
du Québec
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^Un crédit à la livraison de 1 500 $ est offert à l’achat comptant, à la location ou au financement au détail de la nouvelle Lexus ES 350, modèles sfx «A» et «B» 2013 seulement. Ce crédit sera déduit du prix d’achat, de location ou de financement
négocié après que les taxes aient été appliquées. Cette offre est d’une durée limitée et peut changer sans préavis. ‡Distance de 1300 km parcourue avec un réservoir plein selon une consommation sur route de 5,1 L/100 km pour une Lexus ES 300
Hybride 2013. La consommation d’essence en ville est de 4,7 L/100 km. Selon les estimations de l’ÉnerGuide 2013. Résultats obtenus suivant les méthodes d’essai du gouvernement du Canada. La consommation d’essence véritable peut
varier selon vos habitudes de conduite et d’autres facteurs. Voir l’ÉnerGuide pour tous les détails. †Le prix total de Lexus du modèle neuf ES 350 sfx «A» 2013 est de 41 595 $. Le prix total de Lexus comprend les frais de transport et de
préparation (1 995 $), la taxe sur le climatiseur (100 $) et les incitatifs. Taxes, immatriculation, assurances et droits sur les pneus neufs (15 $) en sus. *Les offres de location et de financement sont offertes par l’entremise de Lexus Services
Financiers et sont conditionnelles à l’approbation du crédit des clients au détail admissibles. Le taux de location/financement de 3,5 % est offert sur tous les modèles neufs ES 350 2013. Exemple de location pour un modèle ES 350 sfx «A»
2013 et basé sur un terme de 48 mois au taux d’ intérêt annuel de 3,5 % et le prix total de Lexus de 41 595 $ : équivaut à des paiements mensuels de 542 $ avec acompte de 0 $ ou échange équivalent; aucun dépôt de garantie et premier
paiement mensuel exigible au début du contrat de location; l’obligation totale est de 25 995 $; taxes, immatriculation, assurances et droits sur les pneus neufs (15 $) en sus; kilométrage limité à 80 000 km, des frais de 0,20 $ pour chaque
kilomètre excédentaire s’appliquent. **Exemple de financement comprenant les taxes pour un modèle ES 350 sfx «A» 2013 basé sur un terme de 48 mois au taux d’ intérêt annuel de 3,5 % et le prix total de Lexus de 41 595 $ (taxes en
sus), avec un acompte de 0 $ : le paiement mensuel est de 1 036 $; le coût de l’emprunt est de 3 386 $, pour une obligation totale de 49 710 $; immatriculation, assurances et droits sur les pneus neufs (15 $) en sus. Les concessionnaires
Lexus sont libres d’établir leurs propres prix à leur discrétion. Les offres sont d’une durée limitée et sont valides uniquement pour les clients au détail admissibles chez les concessionnaires Lexus participants. Une commande ou un échange
entre concessionnaires peut être nécessaire. Les offres peuvent être modifiées sans préavis. Les offres expirent à la fin du mois, sauf en cas de prolongation ou de révision. Consultez votre concessionnaire Lexus pour connaître tous les détails.

CONCESSIONNAIRES DE LA RÉGION DE MONTRÉAL

es en détails.ca

Les toutes nouvelles Lexus ES et ES hybride2013

Prix total de la Lexus ES350 2013 : 41 595 $ †

ES DESIGNACCROCHEUR,
OFFREALLÉCHANTE.

La toute nouvelle Lexus ES est un modèle de design et de performance. Ses lignes puissantes et raffinées vous
invitent à prendre le volant où vous serez charmés par lamaniabilité sophistiquée qui vous est offerte. Profitez aussi
du rendement énergétique exceptionnel de la toute nouvelle Lexus ES hybride 2013 qui peut parcourir jusqu’à
1 300 km avec un seul plein‡.

3,5%

Location ou financement
jusqu’à 48mois

Acompte

0 $*

1 500 $ˆCRéDIt à LA
LIvRAISON DE

Les paiements incluent le crédit
à la livraisonde 1500$.

542 $*
En location pour

~Modèle avec groupe d’options illustré.

SPINELLI LEXUS LACHINE
spinellilexus.com

LACHINE514 634-7171 • 1 800 352-6111

SPINELLI LEXUS POINTE-CLAIRE
spinellilexus.com

POINtE-CLAIRE514 694-0771 • 1 877694-0771

GABRIEL LEXUS
lexusgabriel.com

SAINt-LAURENt514 747-7777

PARK AVENUE LEXUS SAINTE-JULIE
lexussaintejulie.com

SAINtE-JULIE450922-1833

PRESTIGE LEXUS
lexusprestige.com

BROSSARD450923-7777

LEXUS LAVAL
lexuslaval.ca

LAvAL450686-2710 • 1800625-3987

OffERt.



L’abbé Raymond Gravel est d’abord sou-
lagé que Marc Ouellet n’ait pas accédé
à la papauté. «Ça aurait été la continuité
de Benoît XVI et on n’avait pas besoin
de ça», dit-il. Il croit que François sera un
révolutionnaire de velours, qui ne défoncera
pas de portes, mais fera des changements
à sa manière. «C’est un homme simple,
un homme de qualité, vrai, droit, spirituel,
qui a travaillé auprès des pauvres. Et c’est
la raison d’être fondamentale de l’Église.
Dès le départ, François a fait sa marque en
prononçant un discours simple et humble
au balcon, vêtu d’une simple soutane blan-
che», a commenté l’abbé Gravel.
— Katia Gagnon

Un révolutionnaire
de velours

À l’Association des victimes de prêtres, on
est extrêmement déçu que Marc Ouellet
n’ait pas été élu pape. «Mgr Ouellet est
jeune. Il aura encore sa chance. On espère
que de sa position de proximité face au
pape, il aura l’occasion de répondre à notre
main tendue au nom des victimes. On a
demandé son intervention personnelle », dit
Carlo Tarini, porte-parole de l’association.
Selon lui, l’Église est à la croisée des che-
mins sur la question des scandales sexuels.
«Nous espérons que le nouveau pape fera
des gestes concrets et que ce sera la fin
des professions de sympathie abstraites »,
affirme M. Tarini.
— Katia Gagnon

Déception chez
les victimes «C’est un vent de renouveau qui souffle sur l’Église. Quand on regarde son profil, et son nom, cela sonne comme

une nouvelle évangélisation», croit le vicaire général du diocèse de Montréal, Mgr Michel Parent. Il trouve au nouveau
pape un petit côté Jean XXIII, le pape réformateur qui a lancé le concile Vatican II. «C’est dans les gènes de l’Église
que de se réformer. Quand on ne se réforme pas, on s’enlise. » Le vicaire général est très heureux que ce nouveau
pape soit sud-américain. «On n’a pas arrêté de le souhaiter ! » Il a cependant une petite pensée pour le cardinal
Marc Ouellet. « Je ne suis pas déçu, mais évidemment, Mgr Ouellet aurait fait un très bon pape. »
— Katia Gagnon

Unvent de renouveau

A ux États-Unis , 54 %
des fidèles de l’Église
catholique appuient le

mariage gai. En Autriche, la
majorité des prêtres catho-
liques se disent en faveur
de l ’ord inat ion des fem-
mes. Dans une pétition qui
circule depuis un an, un
groupe de 143 théologiens
allemands, autrichiens et
suisses appellent à une pro-
fonde réforme de l’Église
de Rome, incluant l’aboli-
tion du célibat des prêtres
et l’acceptation des couples
homosexuels.

Il y a un an, le Vatican a
placé en tutelle une orga-
nisation qui regroupe 80%
des religieuses catholiques
aux États-Unis. Son péché ?
« Un fém i n i sme r ad i c a l
incompat ible avec la foi
catholique », selon le Saint-
Siège. Plus précisément, la
Conférence du leadership
des religieuses avait remis
en question certains dog-
mes de l’Église touchant
l’ordination des femmes, la

sexualité humaine en géné-
ral, et l’homosexualité en
particulier.

Aucun gouvernement aussi
coupé non seulement de son
peuple, mais également de
ses propres représentants, ne
se ferait réélire sans revoir
de fond en comble ses posi-

tions. Sauf que le Vatican
n’est pas un gouvernement
démocratique. Et que, de
pape en pape, il refuse de
moderniser son message, au
risque de voir les églises se
vider.

Et les églises se vident,
su r tout là où le gou f f re
entre la réalité et la doctrine

catholique est le plus pro-
fond : en Occident, tout par-
ticulièrement en Europe. En
choisissant, pour la première
fois de son histoire, un pape
origina i re de l ’Amérique
latine, les cardinaux ont-ils
voulu envoyer un signal ?
Récompenser ce continent
pour sa ferveur religieuse ?

Quand on regarde les sta-
tistiques démographiques,
il semble qu’on soit plutôt
devant une opérat ion de
sauvetage. C’est que l’Église
catholique est aussi en perte
de vitesse dans les pays
latino-américains. Pas telle-
ment parce que les églises

s ’y vident . Mais à cause
de la concurrence des égli-
ses évangéliques, qui ont
essaimé à travers les pays
latino-américains au cours
des dernières décennies.

Prenez le Brésil, l’un des
plus grands pays catholiques
de la planète. Eh bien ! , les
évangéliques pentecôtistes y

représentaient 15,4% de la
population en 2000, contre
22,2% en 2010 – une pro-
gression fulgurante de 50%.
(En passant, à qui la faute ?
Entre autres à Washington,
qui a favor isé cet te pro -
gression pour mettre des
bâtons dans les roues des
théologiens de la libération,
longtemps vus comme de
méchants communistes...)

En d’autres mots, l’Église
catholique n’est pas menacée
uniquement par son ana-
chronisme. Mais aussi par
d’autres Églises, pas néces-
sairement plus modernes,
mais souvent plus proches

des gens, si ce n’est carré-
ment populistes. Comment
f a i r e p ou r f r e i n e r s o n
déclin ? Faut-il jouer sur les
deux tableaux à la fois ?

C’est l’un des immenses
défis qui échoient au pri-
mat argentin Jorge Mario
Bergoglio, ce jésuite qui a
la réputation de vivre en

ascète, au point de cuisiner
lui-même ses repas, d’aller
t rava i l le r en autobus e t
d’inciter les représentants
de l’Église à aller voir dans
les rues ce qui s’y passe.
Mais qui n’en est pas moins
u lt raconservateu r su r le
plan soc ia l . I l y a deux
ans à peine , au moment
où l’Argentine légalisait le
mariage gai, le futur pape
avait qualifié l’homosexua-
lité de « démon infiltré dans
les âmes », rien de moins. Il
est peu probable que ce soit
lui qui ébranle les colonnes
du Temple...

H é r i t i e r d ’u ne Ég l i s e
secouée pa r le s s ca nda -
les sexuels , les intrigues
politiques et f inancières ,
François n’est pas à un défi
près. Peut-être réussira-t-
il à donner un visage plus
sympathique à l’Église que
ne l’a fait son prédécesseur.
Peut-être réussira-t-il à pan-
ser quelques plaies. Ou à
donner un nouveau souffle à
l’Église catholique dans les
pays latino-américains, ou
ailleurs dans le Sud. Peut-
être même qu’il redonnera
un peu de pertinence politi-
que au discours de l’Église,
comme l’avait fait, en son
temps, Jean-Paul I I. Mais
une révolution au sein de
l’Église ? Ça prendrait un
miracle.

Un miracle avec ça?
AGNÈS
GRUDA
CHRONIQUE

Il y a deux ans à peine, au moment où l’Argentine légalisait le
mariage gai, le futur pape avait qualifié l’homosexualité de «démon
infiltré dans les âmes». Il est peu probable que ce soit lui qui ébranle
les colonnes du Temple...

L’élection de Jorge Bergoglio a fait jaser,
hier, à la plénière de l’Assemblée des évê-
ques du Québec, à Cap-de-la-Madeleine.
L’archevêque de Montréal, Christian Lépine,
en arrivait hier soir et il était encore surpris
du résultat du conclave. «Je n’ai jamais vu
ça venir», a dit Mgr Lépine, en entrevue
exclusive avec La Presse. François Lapierre,
évêque de Saint-Hyacinthe, l’a déjà connu
et se souvient de lui comme d’un homme
très sensible à la condition des pauvres, au
dilemme de la pauvreté et de la richesse
dans le monde. «J’ai été frappé par le fait
qu’avant de bénir la foule, il a demandé à
être béni. C’est un signe d’humilité.» Un
pape habitué à une société plus conserva-
trice – Mgr Bergoglio a déjà comparé l’avor-
tement à la peine de mort dans le cadre
d’un débat sur sa légalisation dans les cas de
viol – choquera-t-il l’Occident? «Je pense
que le poste forme l’homme, a indiqué
Mgr Lépine, qui s’envole demain pour Rome.
On l’a vu quand Ratzinger est devenu
Benoît XVI. On a vu sa mise en valeur de
l’amour, son sens pastoral, un côté qui n’était
pas visible avant le conclave de 2005.»
—Mathieu Perreault

«Le pape
forme l’homme»

LE PAPE FRANÇOIS
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5500, rue Paré, Mtl 514 737-6586

Vente aux enchères:
Dim. 17mars, dès 13 h
Lundi 18mars, dès 19 h
Mardi 19mars, dès 19 h
Mercr. 20mars, dès 19 h

Exposition:
Les sam. et dim.

16 et 17 mars, de 10 h à 17h

www.empireauctions.com
ENCAN PUBLIC
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®
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Diamant
1,80 ct
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13.82 cts
Diamants
5,98 cts

Rubis
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Saphir
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Stanley CosgroveSerge Brunoni

ARGENT
STERLING

BRONZES

GÉNIAL!
ce soir 19h

Avec Stéphane Bellavance et Martin Carli
Est-ce vrai que les souris raffolent du fromage? Et, comment se débarrasser
de la glace de manière spectaculaire?
telequebec.tv

L ’ A U T R E T É L É

Jean-Michel Anctil
et André Sauvé

ont-ils la bosse des sciences?



POLITIQUE

DENIS LESSARD

QUÉBEC — Après avoir aboli
la protection de 15 ans pour
les brevets pharmaceutiques,
le gouvernement Marois prend
à nouveau l’industrie de front.
Québec décrétera au cours des
prochains jours un prix fixe
pour une famille de médi-
caments aussi répandus que
coûteux utilisés dans le traite-
ment des ulcères d’estomac, a
appris La Presse.

Ces médicaments, des inhi-
biteurs de la pompe à protons,
ou IPP, sont prescrits à plus de
200 000 Québécois. La mesure
permettra d’épargner une

quarantaine de millions par
année si l’on se fie aux échanges
entre Québec et l’industrie. Ces
médicaments stoppent les reflux
gastriques et éliminent les
symptômes liés aux ulcères gas-
triques. Mais ils coûtent cher:

une étude du défunt Conseil
du médicament, en 2010, pré-
cisait que les assureurs privés
déboursaient en moyenne 800$
annuellement par assuré pour
ce type de médicament, extrê-
mement répandu.

Le navire amiral de cette
famille est le Nexium, qui
coûte 2,15$ le comprimé. Sa
version générique coûte 1,30$
le cachet. Le ministre de la
Santé, Réjean Hébert, tirera
une ligne dans ce dossier

avant la fin de la semaine.
Québec ne paiera pas plus
que 55 cents le comprimé.
Les patients qui tiennent au
produit que leur prescrivait
leur médecin jusqu’ici devront
assumer la différence.

250 millions par année
Il s’agit d’un marché de plus

de 250 millions par année, qui
a augmenté très rapidement,
selon les chiffres de l’Insti-
tut national d’excellence en
santé et en services sociaux
(INESS) en 2010. Ce seul
produit représente 7% de la
valeur des médicaments rem-
boursés par la Régie de l’assu-
rance maladie du Québec,
selon cette étude.

L’organisme rendra publi-
ques demain ses recomman-
dations dans le dossier – un
avis reçu il y a plusieurs jours
par le ministre Hébert, qui
pourra annoncer tout de suite
la décision de Québec. Hier,
son attachée de presse Ariane
Lareau a confirmé qu’une

décision serait annoncée avant
la fin de la semaine dans ce
dossier.

L’ Institut ava it at taché
le grelot à la prescription
répandue de ce médicament
en 2010 en proposant des
règles pour « optimiser » ces
ordonnances coûteuses. Les
malades avaient tendance
à prend re leu r s c a che t s
plus d’une fois par jour et
continuaient d’y recouri r
pendant plusieurs années,
inutilement.

À l’automne
Québec prévoit toutefois

que sa décision s’appliquera
à l’automne, probablement le
1er octobre, pour éviter des
inconvénients aux patients qui
ont déjà en poche une ordon-
nance de longue durée.

La décision de Québec de
fixer unilatéralement un prix
constitue une première – un
geste que l’industrie pharma-
ceutique, déjà échaudée par le
budget de Nicolas Marceau,
décrira comme « agressif ».
En novembre dernier, on a
décrété la fin de la protection
de 15 ans sur les brevets, qui
existait depuis 1994. Cette
mesure permettait au gou-
vernement d’économiser 190
millions.

Collision à prévoir entre le gouvernement et les sociétés pharmaceutiques

Québec fixe le prix
d’un médicament coûteux
EXCLUSIF

La mesure permettra d’épargner une quarantaine
de millions par année si l’on se fie aux échanges entre
Québec et l’industrie.

PHOTO ARCHIVES LA PRESSE CANADIENNELa décision du gouvernement Marois de fixer unilatéralement le prix d’un médicament constitue une première.
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REMISE ADDITIONNELLE
DISPONIBLE AVEC
LE PROGRAMME*

CONTACTERCHEVROLET.CA

POURGARANTIR NOTRE QUALITÉ, NOUS LA COUVRONS
AVECUNEGARANTIE DUGROUPEMOTOPROPULSEURDE

160000 KM/5 ANS
SELON LA PREMIÈRE ÉVENTUALITÉ.

Demandez au concessionnaire les détails de la garantie limitée.
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POLITIQUE

PAUL JOURNET

QUÉBEC— L’ex-ministre de
l’Environnement Daniel Breton
a-t-il compromis l’indépendance
du Bureau d’audiences
publiques sur l’environnement
(BAPE) lors de sa visite, en
octobre dernier ? Sa version
a été mise à l’épreuve, hier,
dans le cadre de la commission
parlementaire qui se penche sur
l’affaire.

L’ex-vice-président Pierre
Fortin a affirmé sous serment
que l’entourage de M. Breton

avait réussi à obtenir les
numéros de téléphone cel-
lulaire des commissaires du
BAPE. Son garde du corps en
a fait la demande. Les quatre
autres témoins ont confirmé
cette version hier, sans tou-
tefois préciser qu’il s’agissait
d’une commande du ministre.
De plus, le ministre aurait
prévenu les commissaires que
«s’il n’était pas content du tra-
vail du BAPE, il s’organiserait
pour le [leur] faire savoir», a
dit M. Fortin.

Or, en novembre dernier,
M. Breton affirmait ceci au

Salon bleu : « J’étais pour
appeler les gens si je n’étais
pas content des décisions, j’ai
dit ça? Ça aussi, c’est faux.»
Il faisait précisément référence
à un appel téléphonique, sans
exclure qu’il puisse semoncer
les commissaires autrement.
M. Breton avait également
assuré qu’il n’avait pas exigé
d’obtenir les numéros de télé-
phone. Il n’a cependant pas
mentionné que son garde du
corps en a fait la demande.

C’est à cause de ces deux
allégations que les libéraux
accusent M. Breton, qui n’est

plus ministre, d’avoir compro-
mis l’indépendance du BAPE.
Cet organisme consultatif
relève du ministre de l’Envi-
ronnement. Il lui formule des
recommandations, mais le
ministre n’est pas obligé de s’y
soumettre. Toutefois, lorsqu’il
mène des enquêtes, le BAPE
doit demeurer indépendant.
Les pouvoirs des commis-
saires s’apparentent à ceux
d’un juge. Ils peuvent convo-
quer des témoins par citation
et obtenir des documents
confidentiels.

M. Fortin a été congédié

par M. Breton peu après. Il a
admis que lors de la visite, le
ministre ne lui avait pas parlé
d’un dossier précis et n’avait
pas commenté son travail.

Les péquistes répondent de
leur côté que le BAPE a gagné
en indépendance sous leur
houlette. Avant leur élection,
les six membres du BAPE
avaient déjà été liés de près ou
de loin aux libéraux. M. Fortin
était attaché politique libéral
il y a près de trois décennies,
de 1986 à 1988. Les autres
avaient été membre, employé,
candidat ou donateur.

Breton contredit sur sa visite au BAPE
Son garde du corps aurait contacté l’ex-VP Pierre Fortin pour joindre des commissaires
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Pour en savoir davantage, passez nous voir à une boutique TELUS, chez un détaillant autorisé ou chez l’un de nos marchands participants
ou appelez au 1-866-264-2966. Tous les détails à telusmobilite.com

MONTRÉAL

Carrefour Angrignon

Centre Eaton

Centre Rockland

Fairview Pointe-Claire

Galeries d’Anjou

Place Alexis Nihon

Place Versailles

Place Vertu

950, rue Sainte-Catherine Ouest

4202, rue Saint-Denis

6146, boul. Henri-Bourassa Est

Normand Nadeau Communications
1678, av. Mont-Royal Est
1531, rue Notre-Dame Ouest

Communications MOBILENET Inc.
5165, ch. Queen-Mary, local GR-2

Globe Mobilité
6652, rue Saint-Hubert

Saint-Laurent
La Zone SCP
785, boul. Décarie

PC Page Communication Inc.
3832, boul. Côte-Vertu

LAVAL ET RIVE-NORD

Boisbriand
Faubourg Boisbriand

Blainville
Digital Communication Inc.
9, boul. de la Seigneurie, local 7

Lachute
Carrefour Argenteuil

Laval
Carrefour Laval

Laval Est (aut. 19/aut. 440)

Proxi Télécom Inc.
1662, boul. Saint-Martin Ouest

SRADCommunications Inc.
2995, boul. Dagenais, local D

Digital Communication Inc.
Mégacentre Notre-Dame

Repentigny
Galeries Rive Nord

Rosemère
Place Rosemère

St-Jérôme
Carrefour du Nord
Terrebonne

Galeries Terrebonne

RÉGIONS

Berthierville
Technicomm
760, rue Notre-Dame

Drummondville
Alto Communication
400, boul. Saint-Joseph

Joliette
Multicom Communication 2000 Inc.
Les Galeries Joliette

Notre-Dame-des-Prairies
Multicom Communication 2000 Inc.
159, boul. Antonio-Barrette

Saint-Jean-sur-Richelieu
Cellulaire Plus
Carrefour Richelieu
600, rue Pierre-Caisse

Saint-Hyacinthe
Cellulaire Plus
3400, boul. Laframboise

Sorel-Tracy
Promenades de Sorel

Victoriaville
La Grande Place des Bois-Francs

RIVE-SUD

Promenades Montarville

Promenades Saint-Bruno

Brossard
Mail Champlain

Quartier DIX30

Candiac
D2 Technologie Inc.
69, ch. Saint-François-Xavier

Sainte-Julie
Alto Communication
1999, rue Nobel, local 15

Salaberry-de-Valleyfield
D2 Technologie Inc.
1, rue Dufferin

BOUTIQUES TELUS ET DÉTAILLANTS AUTORISÉS

99$
699$
Sans entente

iPhone 5 16Go
Avec entente de 3 ans et

mensualités de 50$ avant taxes.

Voilà une offre
grandiose.

Pour en savoir plus, visitez
telusmobilite.com/offreiPhone

Unissez votre nouveau iPhone 5
à notre forfait Promo 50+.

300 Mo de données flexibles
1000 minutes d’appels locaux
Appels locaux en soirée (dès 18h) et le week-end
Messagerie vocale et afficheur inclus

Les forfaits sont offerts jusqu’au 1er avril 2013 dans le cadre d’une mise en service ou d’un renouvellement, mais pas dans le cadre d’un changement de forfait. Les prix et la disponibilité peuvent varier. TELUS, le logo TELUS et telusmobilite.com sont des marques de commerce utilisées avec l’autorisation de
TELUS Corporation. Le logo Apple et iPhone sont des marques de commerce d’Apple Inc. Tous droits réservés. Les autres marques de commerce appartiennent à leur propriétaire respectif. © 2013 TELUS.



POLITIQUE

HUGO DE GRANDPRÉ

OTTAWA— À la surprise géné-
rale, Marc Garneau a annoncé
hier son retrait de la course à
la direction du Parti libéral du
Canada (PLC) et a donné son
appui à Justin Trudeau.

Au cours d’une conférence
de presse au parlement, le
député montréalais a expli-
qué sa décision par l’avance
insurmontable acquise par son
adversaire, qui faisait d’une
éventuelle victoire du camp
Trudeau «un fait accompli».

«Je concède que je ne pour-
rai pas le battre et je me range
dans les rangs du Parti libéral
et je serai là pour l’appuyer»,
a-t-il déclaré, citant des statis-
tiques «internes et externes».

Un coup de sonde mené par
le clan Garneau la semaine
dernière auprès de plus de
6000 membres et sympathi-
sants du PLC accorderait 72%
des appuis à Justin Trudeau
et seulement 15% à leur can-
didat. Loin derrière, Joyce
Murray et Martha Hall Finlay
ne récolteraient respectivement
que 7 et 5% des intentions de
vote.

«Je serai un soldat loyal et
j’ai l’intention de m’impliquer
pendant encore longtemps», a
conclu M. Garneau.

Volte-face
Cette décision a eu l’effet

d’une bombe chez ses adver-
saires, qui se sont tous dits

«surpris» par cette volte-face,
un mois avant l’annonce des
résultats, le 14 avril à Ottawa.

Il y a quelques semaines,
Marc Garneau s’était montré très
critique par rapport au manque
de substance de la campagne de
Justin Trudeau. Il avait mis les
membres et sympathisants du
parti en garde contre un autre
«couronnement».

«Je ne comprends pas. Au
cours des dernières semaines,
il disait que Justin n’avait pas
d’expérience et n’avait pas
de vision. Ce qui était vrai à
l’époque devrait encore, il me
semble, être vrai aujourd’hui», a

lancé son adversaire montréalais
Martin Cauchon.

Mais hier, le candidat sortant
s’est contenté de décrire ses criti-
ques comme le fruit d’une course
«vigoureuse» et d’une campa-
gne «constructive». «C’est très
clair que Justin Trudeau est le
favori des électeurs. Ce n’est pas
moi la seule personne qui prend
cette décision-là, et par respect
pour ces électeurs-là, je concède
la réalité de la situation», a-t-il
toutefois précisé.

M. Garneau a indiqué que
l’état de ses finances n’avait pas
été un facteur dans sa décision.

Il reste donc sept des neuf

candidats initiaux dans cette
course à la direction. L’avocat
torontois George Takach a
lui aussi donné son appui à
Justin Trudeau il y a deux
semaines. Ce dernier n’a réagi
que sur Twitter, accueillant
cette occasion de travailler
«ensemble».

Appels automatisés
Par ailleurs, des appels auto-

matisés réalisés par le camp
Garneau la semaine dernière
auprès d’environ 40 000 mem-
bres et sympathisants soulèvent
une certaine controverse au Parti
libéral.

«Le Parti libéral nous a avisés
la semaine dernière que, selon
les règles du CRTC, nous avons
utilisé une formulation erronée
dans notre message informatisé
et que nous aurions dû indi-
quer dès le départ que l’appel
émanait de la campagne de
Marc Garneau, plutôt que plus
tard dans l’appel», a expliqué
Anne Dawson, porte-parole de
M. Garneau.

L’appel n’aurait indiqué
d’entrée de jeu que la seule
volonté de sonder les inten-
tions de vote pour le prochain
chef libéral. Environ 6000 y
ont répondu.

Le Conseil de la radiodiffu-
sion et des télécommunications
canadiennes (CRTC) n’a pas
confirmé ni infirmé si une
enquête était en cours.

Dans le camp de M. Garneau,
on a affirmé que l’incident
n’avait rien à voir avec sa déci-
sion, les résultats dévoilés plus
tôt mis à part.

Course à la direction du Parti libéral du Canada

Garneau concède la victoire à Trudeau

PHOTO PATRICK DOYLE, REUTERS

Marc Garneau a expliqué sa décision par l’avance insurmontable acquise par Justin Trudeau.

Un coup de sonde mené
par le clan Garneau la
semaine dernière auprès
de plus de 6000 membres
et sympathisants du PLC
accorderait 72% des
appuis à Justin Trudeau.

PAUL JOURNET

QU É B EC — L e m i n i s -
t re de l ’ Env i ronnement ,
Yves-François Blanchet, croit
que les libéraux doivent s’ex-
cuser, parce qu’ils auraient
décidé en cachette de fermer la
centrale nucléaire Gentilly-2
tout en dénonçant le fait que
les péquistes veuillent faire la
même chose.

« Chaque intervent ion ,
chaque phrase, chaque mot,
chaque virgule, tout était
faux », lance-t-il au sujet
des députées libérales de la
Mauricie, Danielle St-Amand
et Julie Boulet, qui répé-
taient pendant la dernière
campagne électorale qu’el-
les voula ient protéger la
seule centrale nucléaire du
Québec. Les péquistes pro-
mettaient de fermer la centrale
– une décision impopulaire en
Mauricie. «C’est une décision
assassine pour notre région», a
même déjà dit Mme St-Amand.

La fermeture déjà prévue
M. Blanchet croit cepen-

dant que la décision de fermer
Gentilly-2 avait déjà été prise
par le gouvernement libé-
ral. Le 14 mai 2012, Hydro-
Québec a informé Énergie
atomique Canada (EACL)
qu’elle suspendait les travaux
de réfection, a rapporté cette
semaine Le Devoir. La raison :
la société d’État mettait fin
au contrat de retubage avec
EACL, car elle ne réussissait
plus à respecter ses obliga-
tions. Elle a alors encaissé
une caution de 75 millions. Le
quotidien conclut, à partir de
cette information, que la réfec-
tion devenait impossible et
que le gouvernement libéral a
alors décidé de facto de fermer
la centrale.

Or, même si les travaux
étaient suspendus et deve-
naient difficiles à réaliser, on
ne peut pas conclure qu’ils
n’auraient jamais été faits,
affirme Jean-Marc Fournier,
chef intérimaire du Parti libé-
ral. Il explique qu’Hydro a
pris une décision sur la gestion
des travaux. Cette décision ne
doit pas être confondue avec
celle de fermer la centrale, qui
relève du gouvernement. Et
cette décision-là n’avait pas été
prise, assure le chef libéral.

FERMETURE
DE GENTILLY-2

Les libéraux
doivent
s’excuser,
dit Blanchet
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† La cote « Bien » constitue la meilleure cote possible aux cinq tests de collision (frontale à chevauchement modéré, frontale à chevauchement faible, latérale, arrière et de capotage) réalisés par l’Institut des assureurs américains (IIHS) (www.iihs.org).
Pour mériter la mention « Meilleur choix sécurité+ 2013 », un véhicule doit obtenir la cote « Bien » à au moins quatre tests et une cote « Bien » ou « Acceptable » au cinquième test.

Recevoir la mention «meilleur choix sécurité» de l’IIHS,

ça en dit long sur un véhicule. Recevoir cette même mention

sur toute la gamme ça en dit beaucoup sur le constructeur.

La sécurité est une de nos valeurs fondamentales et elle fait partie intégrante de chaque
modèle/véhicule que nous créons. En fait, si un modèle ne répondait pas à nos exigences
de sécurité, nous n’oserions jamais vous le vendre. Voilà pourquoi nous sommes le seul
constructeur automobile à recevoir, depuis quatre ans, la mention du «meilleur choix
sécurité†» de l’IIHS et que nos modèles Legacy et Outback 2013 ont obtenu la cote
«meilleur choix sécurité +» de l’IIHS. Vous pouvez donc avoir confiance en votre véhicule,
sur route… et hors-piste.

subaru.ca
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Une entreprise d’ici | Depuis 1908 deserres.ca

Offre en vigueur jusqu’au 17 mars 2013 ou jusqu’à épuisement de la marchandise. Malgré l’attention portée à la rédaction de cette circulaire,
DeSerres ne peut être tenue responsable des erreurs typographiques. Les articles peuvent différer des photos et les offres sur deserres.ca peuvent différer de celles en magasin.
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CULTIVEZ VOTRE
IMAGINAIRE

Jusqu'au 17 mars

« Envolez-vous vers Paris»Concours
en collaboration avec

Détails et règlements complets sur deserres.ca

539397

CHEVALET D’ATELIER
EN FORME DE LYRE MABEF
M11

ÉPARGNEZ 50 $

1799912997

1999 BOÎTE À MULTIPLES TIROIRS
16 tiroirs de 0,14 l
11 po x 8,75 po
RU16CORGTR, RU16CORG, RU16CARGSORU16CORGTR, RU16CORG, RU16CARGSO

1099997
PEINTURE AÉROSOL LIQUITEX
Technologie à base d’eau
Résistante sur multiples surfaces
à l’intérieur et l’extérieur
Contenant de 12 oz
Également disponible en couleurs
fluorescentes et métallisées :
10,97 $ 11,99 $
LXSP...

NOUVEAU

17991497

10996976
12 CRAYONS DE COULEUR
OU CRAYONS AQUARELLABLE
FABER-CASTELL
Également disponible :
24 crayons : 12,97 $ 19,99 $
36 crayons : 18,97 $ 29,99 $
FL11...

339797
PEINTURE ACRYLIQUE
STUDIO PÉBÉO
100 ml
PAS...

14
SUR LES RÉSINES
GÉDÉO PÉBÉO
CHOIX DE RÉSINE
CRISTAL OU GLAÇAGE
S'applique sur toile,
métal, bois,
papier photo, etc.
PGD...

Idées de projets
sur deserres.ca

SUR LES CARTES ET
ENVELOPPES DESERRES
43 CT

25%
DE RABAIS

24 po x 36 po
CMB2436

997
30 po x 40 po
CMB3040

1297

TOILES BARCELONA RÉGULIÈRES
Projets d'invitations
sur deserres.ca

ch.

À partir de
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MARTIN CROTEAU

OTTAWA — La défection du
député Claude Patry, passé
au Bloc québécois, renforce
la position du Nouveau Parti
démocratique (NPD) comme
parti fédéraliste, a affirmé
hier Thomas Mulcair lorsqu’il
a été questionné à ce sujet à
Washington.

Au deuxième jour de son
voyage aux États-Unis, le chef
néo-démocrate a présenté
ses positions sur l’économie
et l’environnement devant le
Woodrow Wilson Center. Mais
il a aussi dû défendre sa capacité
à maintenir l’unité nationale du
Canada en cas de victoire du
NPD aux prochaines élections.

« Avec la défection et le
débat sur la Loi sur la clarté,
comment pouvez-vous rassu-
rer les Américains sur le fait
que, lorsqu’il formera le gou-
vernement, le NPD, fort de sa

base québécoise, sera d’abord
stable et ensuite fédéraliste?»,
a demandé un représentant du
Lexington Institute, groupe de
recherche de droite.

M. Mulcair a d’abord souli-
gné que l’élection de 59 députés
néo-démocrates au Québec en
mai 2011 est importante: c’est
la première fois en une généra-
tion que les Québécois optent
pour un parti fédéraliste. Il a
également noté que M. Patry
a quitté les rangs de son parti
justement parce qu’il le juge trop
fédéraliste.

«Le départ de ce collègue a
ouvert un corridor beaucoup
plus large pour nous, a-t-il
affirmé. Les Canadiens réa-
lisent maintenant que nous
sommes un parti fédéraliste qui
défend fermement le Canada,
mais qui prône une meilleure
place pour le Québec au sein du
Canada.»

M. Mulcair estime que la
Déclaration de Sherbrooke,
document politique adopté en
2006, vise justement à clore
le débat sur la question natio-
nale en permettant au Québec

de trouver son compte dans le
Canada. Le document répond à
«des décennies de provocation»
de la part des partis fédéraux,
dont l’objectif était d’agiter le

spectre de la séparation pour
recueillir des votes à l’extérieur
du Québec.

Le leader néo-démocrate a
été vivement critiqué au Canada
anglais pour sa proposition de
modifier la Loi sur la clarté réfé-
rendaire afin qu’Ottawa recon-
naisse un référendum gagné
avec une majorité de 50% plus
un vote. Le projet de loi a mené
à la défection de M. Patry, qui
s’oppose aussi à une autre dis-
position du texte voulant que
la question référendaire devait
être claire.

Les conservateurs se sont
régalés de cette défection,

en qua l i f iant le NPD de
«bloc orange» et en le dépei-
gnant comme un nid de
«séparatistes».

Un Canada méconnaissable
M. Mulcair a profité de la

tribune pour dénoncer le gou-
vernement Harper au sujet de
sa politique étrangère et de son
bilan environnemental. Il a rap-
pelé que le Canada était autre-
fois considéré comme un artisan
de la paix dans le monde, ce
qu’il n’est plus aujourd’hui.

«Le Canada que les conser-
vateurs projettent sur la scène
internat iona le n’est plus

reconnaissable aux yeux des
pays avec lesquels nous tra-
vaillons étroitement, et il n’est
plus reconnaissable pour nous-
mêmes», a-t-il dénoncé.

Il a rappelé le retrait du
Canada du protocole de Kyoto
et les nombreux accrocs entre
Ottawa et les Nations unies.

«Ce n’est pas productif, a dit
M. Mulcair. C’est une manière
d’apaiser sa base de droite, mais
ce n’est pas une manière de
faire avancer le monde.»

Opposition à Keystone XL
Le chef du NPD a pa r

ailleurs réitéré ses critiques
envers l’oléoduc Keystone XL,
qui acheminerait du pétrole
des sables bitumineux vers
les raffineries américaines du
golfe du Mexique. À ses yeux,
il faut d’abord expédier la res-
source vers le marché de l’est du
Canada plutôt que de l’exporter.

Cette stratégie permettrait
d ’assu rer l ’ indépendance
énergétique du Canada tout
en créant des emplois ici. Elle
permettrait aussi d’éviter des
situations comme celle de la raf-
finerie Ultramar de Lévis, qui
doit s’approvisionner en pétrole
brut provenant du Texas.

«Notre priorité, comme n’im-
porte quel État-nation, devrait
être de créer des emplois dans
notre propre pays avec nos pro-
pres ressources naturelles, a-t-il
dit. De la valeur ajoutée, c’est
un principe de base que tout le
monde devrait privilégier.»

Le chef du NPD en visite à Washington

La question nationale rattrapeMulcair

PHOTO ARCHIVES LA PRESSE CANADIENNE

Au deuxième jour de son voyage à Washington, le chef néo-démocrate
Thomas Mulcair a dû défendre le caractère fédéraliste de son parti.

«Les Canadiens réalisent maintenant que nous sommes
un parti fédéraliste qui défend fermement le Canada,
mais qui prône une meilleure place pour le Québec au
sein du Canada.» — Thomas Mulcair, chef du NPD

L’avocat Bernard Roy, bien connu
au Québec et dans le reste du
pays pour avoir été procureur en
chef de la commission Gomery,
est mort hier matin à l’Hôpital
général de Montréal. Âgé de
73 ans, il combattait un cancer
depuis deux ans et demi.
Me Roy était un spécialiste

du droit commercial, civil et
administratif. Il a également
été chef de chef de cabinet du
premier ministre progressiste-
conservateur Brian Mulroney,
de 1984 à 1988. Récemment,
il travaillait à titre d’avocat-
conseil pour le bureau
montréalais de Norton Rose.
Me Roy a également siégé

à de nombreux conseils
d’administration, dont ceux
de l’École nationale de
théâtre et de l’Orchestre
symphonique de Montréal.
— Hugo Pilon-Larose

Justice
L’avocat
Bernard Roy
estmort

Le premier ministre de la
République française, Jean-Marc
Ayrault, est arrivé à Ottawa hier
afin d’entamer une visite officielle
au Canada qui le mènera dans
quatre villes jusqu’à samedi. Sans
perdre de temps, M. Ayrault a
profité de ses premiers moments
en présence du premier ministre
Stephen Harper pour le remercier,
ainsi que le peuple canadien,
de leur aide à la récente mission
militaire de la France au Mali.
Après quelques activités

protocolaires, les deux premiers
ministres se sont dirigés vers le
bureau de M. Harper pour y
tenir leur première discussion
formelle. Selon M. Harper, il
devait y être question d’économie,
de sécurité mondiale et des
négociations du Traité de libre-
échange. En soirée, M. Harper
a offert un discours lors duquel
il a réitéré l’importance des
échanges commerciaux avec
sa «famille française».
M. Harper a aussi tenu à

souligner que des Français ont
investi dans les controversés
sables bitumineux en Alberta.
Le Consulat général de
France a confirmé que
M. Ayrault serait au Québec
d’aujourd’hui jusqu’à samedi,
après un passage à Toronto.
— La Presse Canadienne

France Le premier
ministre Ayrault
àOttawa
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Courez la chance de gagner
l’un des cinq prix d’une
valeur totale de 10 000$

2013
InformatiqueL’internaute

tique
BijouterieLa perle rose

Participez au
Grand Concours de

1 2 3

6

8

5

4

7

9

Les dix mots de la Francofête 2013 se cachent dans cette grille. Remplissez-la* ainsi que
le bulletin de participation ci-dessous. Et courez la chance de gagner l’un des prix offerts par
l’Office québécois de la langue française et ses partenaires, d’une valeur totale de 10 000 $.

Horizontalement
2. Face à face.
4. Qui est le seul.
7. Assemblage de fleurs.
8. Groupe de personnes.
9. Lieu où des ouvriers exécutent des tâches similaires.

Verticalement
1. Apparition subite de l’amour.
2. Préposition qui désigne les choses dont on vient de parler.
3. Habileté, expérience.
5. Mettre à l’abri d’un risque, d’un danger.
6. Chic, originalité, caractère distinctif.

* Les locutions et les mots composés s’écrivent en un seul mot.

Bulletin de participation*

Prénom Nom

Numéro, rue Ville

Code postal Téléphone

* Concours réservé aux résidents du Québec âgés de 18 ans ou plus.
Un seul bulletin de participation par personne.
Voir le règlement du concours sur www.francofete.qc.ca.

Courriel, s’il y a lieu

Pour être admissible au concours, vous devez avoir rempli correctement
la grille. Détachez la feuille et postez-la au plus tard le 29 mars 2013
à l’adresse suivante :

Grand Concours de la Francofête
Office québécois de la langue française
125, rue Sherbrooke Ouest
Montréal (Québec) H2X 1X4

Vous pouvez aussi participer au Grand Concours en ligne
sur le site www.francofete.qc.ca.

Je confirme que j’ai au moins 18 ans.

Merci à tous nos partenaires

Premier prix
d’une valeur de

3 700 $
COMPRENANT NOTAMMENT :

• Un Forfait gourmet pour deux
personnes incluant trois
nuitées au Gîte du Mont-Albert,
les petits-déjeuners et les
soupers en table d’hôte

• La suite logicielle Microsoft
Office Pro 2013

• Le Grand Robert & Collins
• Le logiciel Antidote 8
• Un ordinateur portable HP
Élite Book

• Une imprimante Xerox
couleur WorkCentre 6015

• Le Grand Druide
des cooccurrences

Deuxième prix
d’une valeur de

2 400 $
COMPRENANT NOTAMMENT :

• Un ordinateur portable HP
ENVY6 1180

• Une imprimante Xerox couleur
WorkCentre 6015

• Le Dictionnaire culturel en
langue française

• Le logiciel Antidote 8
• Le Grand Druide
des cooccurrences

• Une imprimante couleur
HP Officejet Pro 8600 plus

• Un coffret comprenant Le
Larousse des noms propres
et Le Larousse des noms
communs

Troisième prix
d’une valeur de

1 750 $
COMPRENANT NOTAMMENT :

• Un séjour de deux nuitées pour
deux personnes à Québec,
dans une chambre de luxe
de l’hôtel Château Laurier,
incluant les petits-déjeuners
et un souper gastronomique
de cinq services

• Le Petit Robert 2013
en CD-ROM

• Le logiciel Antidote 8
• Le Petit Larousse illustré 2013
grand format

• Le Grand Druide
des cooccurrences

Quatrième prix
d’une valeur de

1 200 $
COMPRENANT NOTAMMENT :

• Un séjour d’une nuitée pour
deux personnes, dans une
suite de l’hôtel Super 8 de
Sainte-Agathe-des-Monts,
incluant le petit-déjeuner ainsi
qu’un souper à la rôtisserie
St-Hubert

• Le système d’exploitation
Windows 8 Édition intégrale

• Une imprimante couleur
HP Officejet Pro 8600

Cinquième prix
d’une valeur de

950 $
COMPRENANT NOTAMMENT :

• Le système d’exploitation
Windows 8 Édition intégrale

• Le Grand Robert & Collins
en CD-ROM

• Le Petit Larousse illustré 2013
grand format

• Le logiciel Antidote 8
• Le Grand Druide
des cooccurrences

• Une imprimante couleur
HP Officejet Pro 8600

Sébastien Diaz, porte-parole
de la Francofête 2013
#francofete
@DiazSebastien
@Lafrancofete
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ACTUALITÉS

HUGO PILON-LAROSE

Les journalistes du quoti-
dien de la rue Saint-Jacques
se démarquent cette année
au Concours canadien de
journalisme, qui remettra,
le 3 mai, 22 grands prix aux
reporters, caricaturistes et
photographes les plus talen-
tueux du pays.

Avec 12 finalistes, La Presse
est au deuxième rang en ce
qui concerne le nombre de
nominations. Le Journal de
Montréal et The Gazette ont
reçu une nomination chacun.

« I l s ’agit cer ta inement
d’une des plus belles récoltes
à vie de La Presse au Concours
canadien de journalisme.

Nous sommes vraiment très
heureux de nous retrouver
a insi en tête de tous les
quotidiens au pays, avec le
Globe and Mail », a déclaré
Éric Trottier, vice-président
à l’information et éditeur
adjoint de La Presse.

Plusieurs grands reporta-
ges ont marqué cette dernière

année, r iche en actualité
nationale et internationale.
À La Presse, le caricaturiste
Serge Chapleau est en nomi-
nation pour la douzième fois
dans la catégorie Caricature.
La chroniqueuse Michèle
Ouimet , qui s ’est rendue
en Syrie, est en nomination
dans la catégorie Reportage à
caractère international, tout
comme sa collègue Agnès
Gruda.

«Ce qui me frappe, a ajouté
Éric Trottier, c’est la diversité
de nos nominations : deux en
photo, une pour la caricature,
une pour la présentation,
une autre pour le reportage
multimédia, une pour la nou-
velle de dernière heure et,

finalement, plusieurs enquê-
tes et reportages exclusifs.
Cette variété montre toute
la profondeur et l’extraordi-
naire talent des journalistes
de La Presse. Et cela me rend
particulièrement confiant
pour notre prochaine aven-
ture, le passage à la tablette
numérique. »

Autres nominations
Lors de la dernière cam-

pagne présidentielle améri-
caine, la journaliste Isabelle
Aude t e t le c amérama n
Frédéric Guiro ont parcouru
du nord au sud la route du
Mississippi, dont l’histoire
est étroitement liée à celle
du Canada. Cette expérience
multimédia leur vaut une
nomination dans la catégorie
Reportage multimédia.

Le photographe Bernard
Brault est en nomination
pour la photo d’un athlète
olympique canadien, tandis
qu’Alain Roberge l’est pour
celle d’un étudiant en colère
qui saute sur une voiture de
police.

La jou rna l iste I sabel le
Hachey est en nomination
pour une grande enquête
sur les liens entre la firme
de génie SNC-Lava l in et
l ’a nc ien rég ime d ic t a to -
rial libyen. Marie-Claude
Malboeuf, Francis Vailles et
Isabelle Dubé, de l’équipe
d’enquête, sont également en
nomination dans la catégorie
Projet de l’année pour leur
série de longs reportages sur
les gourous.

Fabrice de Pierrebourg est
en nomination dans la caté-
gorie Reportage élaboré, pour
un texte qu’il a signé sur
les techniques d’espionnage
russes. Le talent des trois
jeunes journalistes Gabrielle

Duchaine, Vincent Larouche
et Daphné Cameron est éga-
lement reconnu avec leur
nomination dans la catégorie
Nouvelle de dernière heure
pour l’ensemble des textes
qu’ils ont signés à propos du
meurtre de l’étudiant chinois
Lin Jun.

F i n a l eme n t , l a j o u r -
n a l i s t e au x a r t s Sylv ie
Saint-Jacques est en nomi-
nation pour un reportage
qu’elle a écrit sur l’auteure
Nancy Huston. La graphiste
Jocelyne Potelle est quant à
elle nommée dans la catégo-
rie Présentation.

Concours canadien de journalisme

Les artisans de La Presse s’illustrent

«Ce qui me frappe, c’est la diversité de nos nominations.
[...] Cette variété montre toute la profondeur et
l’extraordinaire talent des journalistes de La Presse. »
— Éric Trottier, vice-président à l’information et éditeur adjoint, La Presse

TOMMY CHOUINARD

QUÉBEC — Le ministre de la
Santé, Réjean Hébert, ne jette
pas le blâme d’emblée sur les
médecins québécois qui n’ont
pas dépisté le cancer d’une
patiente morte en décembre
dernier. Il se montre même
compréhensif.
La Presse a révélé hier que

Sawssane Naamani, après
une dizaine de consultations
in fructueuses à Montréal
en près de deux ans, s’était
envolée en juillet 2012 vers
son pays natal, le Liban, pour
recevoir finalement un dia-
gnostic en 24 heures : cancer
du pancréas en phase termi-

nale. Le syndic du Collège des
médecins fait enquête pour
savoir si le médecin de famille
de la patiente a commis une
faute.

«On va laisser l’organisme
faire son enquête, mais je
peux vous dire d’entrée de
jeu que le cancer du pancréas
est l’un des cancers les plus
difficiles à diagnostiquer »,
a affirmé Réjean Hébert en
marge d’une réunion du cau-
cus péquiste. «C’est la bête
noire de tous les médecins de
se faire passer un cancer du
pancréas, je peux vous le dire
comme clinicien. Ce n’est pas
facile [à diagnostiquer], et je
peux comprendre.»

Il a ajouté, comme l’a signalé
La Presse, que le cancer du pan-
créas est «silencieux, avec des
symptômes non spécifiques».
Selon lui, le médecin libanais
n’a pas eu une tâche aussi
complexe que ses collègues du
Québec, parce que la patiente
souffrait d’une jaunisse au
moment de s’envoler pour le
Liban. «C’est sûr que quand il
y a une jaunisse qui apparaît,
ça devient facile. Je pense que
c’était très facile» de poser un
diagnostic de cancer du pan-
créas à ce moment, a plaidé M.
Hébert.

CANCER
NON DÉPISTÉ

Le ministre
Hébert «peut
comprendre»

«C’est la bête noire de
tous les médecins de se
faire passer un cancer du
pancréas, je peux vous
le dire comme clinicien.
Ce n’est pas facile [à
diagnostiquer]. » — Réjean
Hébert, ministre de la Santé

Marie-Claude Malboeuf, Francis Vailles et Isabelle Dubé, de l’équipe
d’enquête, sont en nomination dans la catégorie Projet de l’année pour leur
série de longs reportages sur les gourous.
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CA 4460B017

Ensemble EOS 60D avec
18-200mm IS

· CMOS 18 mégapixels
· Jusqu’à 12 800 ISO
· Vidéo HD 1080p, prise microphone
· Écran orientable 3po
Rabais additionnel de 100$ sur une
imprimanteCanonPixmaPro-100ouPro-10*

CA 6350B005

Powershot G15

· 12,1 mégapixels, objectif f/1.8-2.8
· Zoom optique 5x grand-angle
· Écran ACL 3po, vidéo HD 1080p
· Stabilisateur d’image optique
· Garantie de 1 an

44999$ Rég. 52999$ 5999$ Rég. 6999$ 7999$ Rég. 8999$

GB 002944

Cartemémoire Lexar Pro 32
Go 400xSDHCUHS-1

·Deniveauprofessionnel, UHS-I
·Capacitéde stockage jusqu’à 32Go
·Comprend le logiciel ImageRescue4
·Vitessede lectureminimum:400x
(60Mo/s), garantie àvie limitée

DA LP36431

Sac Photo Hatchback 16L AW

· Housse imperméable intégrée
· Compartimentsmultifonctionnels
· Espace pour des objets personnels
·Accès facile et sécurisé à l’équipement
·Disponible en orange, bleu ou gris

CA 8035B003

·20,2mégapixels, capteur plein format
·SystèmeAF 11 points, vidéoHD 1080p
· Jusqu’à 102 400 ISO,Wi-Fi, GPS
Rabais additionnel de 100$ sur une
imprimanteCanonPixmaPro-100ouPro-10*

1 89999$ Rég. 2 09999$1 09999$ Rég. 1 39999$ 1 09999$ Rég. 1 21999$

Obj. EF 100mm f/2.8L
Macro IS USM

CA 3554B002

· Stabilisateur d’image hybride
Disponible aussi à la location

2 24999$ Rég. 2 34999$

Obj. EF24-70mmf/2.8L IIUSM

CA 5175B002

· Ouverturemaximalede f/2.8
Disponible aussi à la location

39999$ Rég. 45999$

Obj. EF 50mmf/1.4USM

CA 2515A003

· Portatif etd’excellentequalité
Disponible aussi à la location

19999$ Rég. 22999$

Obj. EF 40mm f/2.8STM

CA 6310B002

· Moteur AF pas-à-pas, revêtements
optimisés, grande ouverture de f/2.8

Ens. EOS6Davec 24-105mmL

2 46999$ Rég.2 69999$

Boîtier 6D

CA 8035B010

Rég. 1 09999$

CA 5169B004

· 18mégapixels, jusqu’à 12 800 ISO
·VidéoHD1080p, contrôlesmanuels
Rabais additionnel de 100$ sur une
imprimanteCanonPixmaPro-100ouPro-10*

63999$ Rég. 74999$

Ens. EOSRebel T3i avec
18-55mm IS II et 55-250mm IS

87999$ Rég.1 04999$

Ens. EOS Rebel T3i
avec 18-55mm IS II

CA T3IDUOIS

ÉCONOMISEZ
JUSQU’À

170$

LeRebel créatif !

ÉCONOMISEZ
JUSQU’À

120$

· 18 mégapixels, jusqu’à 25 600 ISO, Vidéo HD intégrale avec AF continu
· Écran tactile et orientable 3po, 5 IPS, Garantie de 1 an

Ensemble Canon EOS Rebel T4i
avec 18-135mm IS STM

CA 6558B006
87999$

ÉCONOMISEZ

80$

Rabais additionnel de100$ surune imprimante
CanonPixmaPro-100 ouPro-10

CA 6351B005

Powershot S110

· 12,1 mégapixels, vidéo HD 1080p
·Wi-Fi intégré, RAW+ JPEG
·Zoomoptique 5x grand-angle, obj. f/2
· Écran ACL 3po tactile
· Stabilisation d’image optique
· Disponible en noir ou blanc

36999$ Rég. 45999$

ÉCONOMISEZ

90$

CA 6197B005

PowerShot SX240 HS

· 12,1 mégapixels,
· CMOShaute sensibilité
· Obj. grand-angle 25mm, zoom 20x
· Stabilisateur d’image intelligent
· Vidéo HD 1080p, écran 3po
·Disponible en noir, rouge ou argent

22999$ Rég. 30999$

ÉCONOMISEZ

80$

ÉCONOMISEZ

300$
ÉCONOMISEZ

JUSQU’À

230$

PERFORMANC
E

EXCEPTIONNEL
LE

SAC
PHOTO
POLYVALENT

ÉCONOMISEZ

220$

VENTE ET LOCATION | LABORATOIRE PHOTO | ATELIERS DE PHOTO ET VIDEO |

SERVICE DE RÉCLAMATION D’ASSURANCE | RÉPARATION ET ENTRETIEN | DÉPT. COMMERCIAL 514 274 4428

6229, SAINT-HUBERT, MONTRÉAL | T 514 274 6577 | DÈS 8H EN SEMAINE ET 9H LES FINS DE SEM.

Offres valides du 14 au 20mars 2013. *Valide jusqu’au 30 juin 2013.Quantités limitées. Photos peuvent différer. Aucune commande spéciale. « Lozeau », les logos Lozeau et tous slogans, images et symboles relatifs à Lozeau sont la propriété exclusive et/ou desmarques
déposéesde L.L.Lozeau Ltée.



COMMISSION CHARBONNEAU

BRUNO BISSON

Les principaux dirigeants
de la firme de génie-conseil
Genivar et leurs proches ont
versé près de 400 000$ en
dons politiques au Parti libéral
du Québec (PLQ), sur une
période de 12 ans, de 1998 à
2010. Pas moins de 87% de ces
contributions ont été versées
au PLQ durant les années où ce
parti a formé le gouvernement
du Québec, à compter de
2003.

Selon un document rendu
public hier par la commission
Charbonneau, les contribu-
tions totales des dirigeants
de Genivar n’ont pas dépassé
6300 $ par année, alors que
le PLQ occupait les banquet-
tes de l’opposition officielle.
Cette somme a bondi à près
de 50 000$ dès que les libé-
raux ont pris le pouvoir, et a
continué à grimper au cours
des années suivantes, pour
se stabiliser à une moyenne
annuelle de près de 40 000$
jusqu’en 2009.

Générosité politique
François Perreault, vice-

président de Genivar qui a
quitté ses fonctions la semaine
dernière pour ne pas nuire à
la réputation de l’entreprise,
a eu fort à faire, hier, pour
convaincre les commissaires
que cette générosité politique
n’avait rien à voir avec la pers-
pective d’obtenir des contrats
du gouvernement provincial,
notamment du ministère des
Transports du Québec (MTQ).

Pour la même période, les
dirigeants de Genivar ont
aussi versé un total de près de
100 000$ en dons politiques
au Parti québécois (PQ) (voir
tableau). Mais, contrairement
au PLQ, les contributions

n’ont pas connu des variations
aussi substantielles durant les
années (1998 à 2003) au cours
desquelles le PQ formait le
gouvernement.

« On est un fournisseur
important du gouvernement
du Québec, alors on nous
demandait du côté gouver-
nemental de participer au
financement des partis. On n’a
jamais dit non», a-t-il déclaré.

« Qu’est-ce que ça nous
apporte ? a-t-il poursuivi.
Honnêtement, je ne peux pas
dire si ça nous apporte de
quoi. Est-ce que ça nous aurait
nui de dire non? Peut-être.»

Entre 2003 et 2010 , la
valeur des contrats du MTQ
obtenus par Genivar est pas-
sée de 9,3 millions à près

de 49 millions. Durant cette
période, les mandats obte-
nus par Genivar ont repré-
senté jusqu’à 22% de tous
les contrats de conception de
plans et devis du MTQ, selon
un relevé rendu public hier
par la Commission.

Concentration
Ce document révèle aussi

une emprise progressive par
six grandes firmes d’ingénie-
rie (SNC-Lavalin, Genivar,
Dessau , C IMA+, BPR et
Roche) sur les contrats du
Ministère.

En 1997, ces six firmes
se pa r tagea ient 29 % des
contrats du MTQ. En 2003,
elles ont obtenu plus de 70%
de ces contrats. Et en 2011,

elles ont accaparé pas moins
de 83 % des mandats de
conception du MTQ.

M. Perreault a attr ibué
cette concentration des man-
dats d’ingénierie au grand
mouvement de consolidation
des firmes, qui a eu pour
effet de faire disparaître un
grand nombre de sociétés
indépendantes, rachetées ou
avalées par les six firmes
dominantes.

Après avoir confirmé les
t émoignage s pré c éden t s
d’ingénieurs et d’entrepre-
neurs sur le système de col-
lusion qui régnait à la Ville
de Montréal, il a nié avec
vigueur la possibilité qu’un
tel système ait pu aussi s’im-
planter au sein du MTQ.

Il a attribué la concentra-
tion des contrats à l’ampleur
de ceux-ci – ils exigent des
ressources importantes qui
ne sont pas à la portée d’une
majorité de firmes – et à la
prolifération de consortiums
de génie-conseil formés de
plusieurs firmes, qui peuvent
s’associer ou se faire compé-
tition, au gré des mandats du
MTQ.

L’existence de tels consor-
tiums – des entreprises s’asso-
cient pour un contrat, pour
ensuite se surveiller entre
elles dans un autre mandat –
peut «paraître incestueuse», a
reconnu M. Perreault.

«Mais il y a encore beau-
coup de compétition », a-t-il
assuré.

Près de 400 000$ versés au PLQ
Les dirigeants de Genivar ont été plus généreux quand les libéraux étaient au pouvoir

Le grand patron de Genivar,
Pierre Shoiry, a promis hier de
faire preuve de «transparence»
alors que la firme d’ingénierie
se retrouve au cœur d’un
scandale de fausse facturation
ayant servi à financer des partis
politiques. Au cours d’une
conférence téléphonique
avec les analystes financiers,
M. Shoiry a confirmé qu’entre
2005 et 2009, l’entreprise
montréalaise a effectué jusqu’à
17 fausses factures d’une valeur
approximative de 525 000$
afin de camoufler des dons
illégaux à des partis politiques.

«Nous avons l’intention de
continuer à être aussi proactifs et
transparents que nous le pouvons
en fournissant à toutes les
parties prenantes l’information
appropriée», a déclaré M. Shoiry.
Il a assuré que les malversations
n’allaient pas obliger Genivar
à modifier ses états financiers
antérieurs. «Chacun d’entre vous
devrait être fier du travail qu’il
fait et de sa contribution aux
nombreux projets en cours au
Québec», a-t-il dit en s’adressant
aux quelque 2000 employés
de la firme au Québec.
— La Presse Canadienne

Genivar promet la transparence

TOTAL PLQ TOTAL PQ TOTALGÉNÉRAL

NB $ NB $ NB $

1998 5 3 875 13 7 350 18 11 225

1999 6 3 081 7 5 645 13 8 726

2000 8 3 955 15 7 680 23 11 635

2001 8 6 320 13 9 500 21 15 820

2002 22 32 270 15 8 600 37 40 870

2003 34 49 950 13 6 470 47 56 420

2004 37 57 775 5 3 150 42 60 925

2005 37 57 750 20 17 955 57 75 705

2006 26 39 370 17 13 725 43 53 095

2007 28 44 720 9 8 200 37 52 920

2008 26 38 550 7 9 445 33 47 995

2009 24 36 600 1 400 25 37 000

2010 17 21 450 2 800 19 22 250

TOTAL 278 395 666 137 98 920 415 494 586

«Qu’est-ce que
ça nous apporte ?
Honnêtement,
je ne peux pas dire
si ça nous apporte
de quoi.
Est-ce que ça nous
aurait nui de dire non?
Peut-être. »

— François Perreault,
ex-vice-président de Genivar
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La garantie des plus bas prix Air Canada s’applique également aux réservations
effectuées par les agents de voyages sur le site aircanada.com/agents
Notre promesse: si vous trouvez, dans les 24 heures suivant l’achat de billets sur aircanada.com, un prix Air Canada plus bas d’au
moins 5$ pour exactement le même vol Air Canada, Air Canada ExpressMC (exploité par Jazz Aviation LP, Sky Regional Airlines inc.,
Exploits Valley Air Services Ltd. ou Air Georgian) ou Air Canada rouge au départ du Canada, Air Canada vous offrira un crédit de 50$
plus la différence du prix par passager. Les prix non accessibles au public et les vols à code multiple sont exclus. D’autres conditions
s’appliquent. Pour tous les détails, visitez aircanada.com/garanti. MCAir Canada Express est une marque de commerce d’Air Canada.

CESSEZ DE CHERCHER À GAUCHE ET À DROITE.
Les prix Air Canada les plus bas se trouvent sur aircanada.com

FAITES LE TEST.
Si vous trouvez, dans les 24 heures, un prix Air Canada inférieur au nôtre,
nous vous accorderons un crédit de 50 $ plus la différence du prix.

C’EST LA PROMESSE QUE VOUS FAIT AIR CANADA.
Vous trouverez toujours nos prix les plus bas sur aircanada.com

Réservez dès maintenant.

Très grande sélection de
chaussures et sandales tendance

avec ou sans ORTHÈSES.

Grand choix de LARGEUR
B à 6E pour homme

AAA à 4E pour femme

POINTURES
6 à 15 pour homme
4 à 13 pour femme

3963, rue Wellington à Verdun
514.762.5184

www.chaussuresdupuis.com
À 2 minutes de marche de l’Église

À 5 minutes du pont Champlain

Êtes-vous tannés d’avoir mal a
ux pieds?

PLUS dE

300
mOdèLES

chaussures et sandales tendance 
avec ou sans

Grand

POINTURES
homme
femme

Grand



COMMISSION CHARBONNEAU

DENIS LESSARD

QUÉBEC—L’ingénieur François
Perreault, qui a confirmé l’exis-
tence d’un réseau de collusion
dans la distribution des contrats
à la Ville de Montréal, a contri-
bué à la campagne à la direc-
tion avortée de Pauline Marois,
en 2007.

Avant que Gilles Duceppe
ne déclare forfait et renonce
à la success ion d ’And ré
Boisc la i r , une éphémère
course à la direction du Parti
québécois (PQ) s’était amor-
cée. Pas moins de 62 per-
sonnes ava ient contr ibué
directement au PQ pour le
financement de la campa-
gne de Mme Marois. Compte
tenu du contexte, le trésor de
guerre était impressionnant :
123 000$, soit une moyenne
de 2000$ par donateur.

Une forte majorité (84%)
des donateurs ont signé des
chèques de plus de 1000 $ ;
44% ont même donné le maxi-
mum, soit 3000$. L’ingénieur
Perreault avait fourni 2000$ et
sa collègue de Genivar, Sophie
Ménard, avait donné 3000$.

Une analyse des contri-
buteurs faite à l’époque par
Québec solidaire indiquait
qu’au moins les deux tiers des
dons venaient de firmes de
génie-conseil (80 000 $ des
123 000 $ recueillis). Axor
remportait la palme avec des
dirigeants qui, au total, avaient
contribué pour 25 000 $. Le
Groupe SM, aussi mentionné
à la commission Charbonneau,
n’était pas loin derrière : ses
cadres ou employés avaient
fourni au tota l 20 000 $ .
Bernard Poulin, patron de SM,
était étroitement associé au
Parti libéral du Québec, mais
s’était rapproché du PQ sous
Lucien Bouchard. M. Poulin
a engagé Ginette Boivin, res-
ponsable du financement au
PQ pendant des années; cette
dernière avait donné 3000$ à
la caisse de Mme Marois.

Mandat du MTQ
Par ailleurs, Genivar, qui

se retrouve sur la sellette à la
commission Charbonneau –
François Perreault a reconnu
avoir donné jusqu’à 400 000$
à Bernard Trépanier pour
le parti du maire Gérald
Tremblay –, avait reçu un
mandat de 24 500$ du minis-
tère des Transports sous le
gouvernement Landry. Un
mois avant les élections géné-
rales, on avait choisi la firme
pour « analyser des soumis-
sions reçues dans le cadre de
divers projets, spécialement
dans le cas où on constate
un écart important entre les
coûts estimés et ceux soumis-
sionnés par les entrepreneurs
pour la Direction de l’Île de
Montréal».

De nombreux
ingénieurs
ont contribué
à la campagne
de Marois PIERRE-ANDRÉ NORMANDIN

La firme de génie Genivar a
transféré au moins 350 000$
à Union Montréal grâce à un
système de fausses factures,
a révélé l’ingénieur François
Perreault devant la commission
Charbonneau.

M. Perreault, qui a démis-
sionné de Genivar vendredi
dernier, a détaillé hier les
moyens utilisés par sa firme
pour trouver d’importantes
sommes d’argent liquide des-
tinées à «payer son 3%» au
parti de l’ex-maire Gérald
Tremblay. Chaque fois que
l’entreprise avait besoin de
faire un paiement, elle faisait
à un sous-traitant une fausse
facture de quelques dizaines
de milliers de dollars. Ce
sous-traitant était en réalité
une entreprise bidon qui
remettait la somme en argent
liquide, moyennant une com-
mission de 10 à 15%.

Coquilles vides
La majorité des entreprises

étaient de simples coquilles
vides, qui s’affichaient comme
des firmes de construction
légitimes, qui n’avaient tou-
tefois pas de licence de la
Régie du bâtiment. Une de ces
entreprises, R2LM, utilisait
pas moins de 18 noms à la
fois, même si elle n’avait ni
bureau ni employé. Une autre,

Excavation Chab, a permis
de récolter d’un seul coup
50 000$ pour le paiement du
contrat obtenu par Genivar au
Quartier des spectacles.

En tout, Genivar aurait fait
17 fausses factures totalisant
400 000 $. Une fois la com-
mission soustraite, la firme a
ainsi pu remettre 350 000$ à
Bernard Trépanier.

Seulement pour les 3%
L’ingénieur a assuré que

tout l’argent liquide recueilli
avait servi au paiement des
3%. Si quelqu’un avait été
pris à empocher cet argent, il
aurait été congédié, a précisé
François Perreault. Quand
une enquête interne a décou-
vert le stratagème à la suite de
la diffusion d’un reportage de
l’émission Enquête, en 2010,
l’ingénieur affirme qu’il a
perdu son boni annuel de
100 000$. «J’ai payé pour»,
estime-t-il.

Cette pratique de remise
d’argent comptant au respon-
sable du financement d’Union
Montréal a créé beaucoup
d’inconfort chez les ingé-
nieurs, affirme Perreault.

« L es remises d ’a rgent
étaient un irritant majeur pour
plusieurs dans d’autres firmes.
Ils ne faisaient pas ça de gaieté
de cœur, ils n’aimaient pas
ça. Mais quand tout le monde
est là et en retire un intérêt...
C’est facile à dire après qu’on

aurait pu dénoncer, mais
ça n’a jamais été fait », a dit
Perreault.

Outre les paiements en
espèces, François Perreault et
sa femme ont également fait
des contributions 18 750 $
– principalement à Union

Montréal, mais aussi à Vision
Montréal. L’ingénieur assure
qu’on ne lui a pas remboursé
ces dons même si, de son
propre aveu, Genivar avait
une « certa ine tolérance »
pour cette pratique pourtant
illégale.

350000$ de fausses factures
de Genivar pour UnionMontréal

Au tour d’un ancien vice-président
de BPR, Charles Meunier, de
reconnaître que sa firme de
génie a participé à un système de
collusion à la Ville de Montréal.
L’entreprise de Québec a
longtemps peiné à remporter des
appels d’offres dans la métropole,
mais a soudainement eu plus de
succès après avoir commencé à
collaborer avec le responsable du
financement d’Union Montréal.
« Il faut travailler avec Bernard
Trépanier pour avoir des contrats
à Montréal», a résumé Charles
Meunier. L’ingénieur a révélé
qu’il a lui-même livré, dans un
stationnement de Laval ou
dans une ruelle de Montréal,
des enveloppes d’argent au
«bagman» du parti de l’ex-
maire Gérald Tremblay. «C’était
quand même assez épais.
Ce n’était pas une feuille de
papier», a-t-il précisé. Charles
Meunier, dont le témoignage
se poursuit aujourd’hui, a
décrit son rôle comme celui
d’un simple intermédiaire
entre Trépanier et son patron
chez BPR, Pierre Lavallée.
— Pierre-André Normandin

Collusion
Un ancien de
BPR avoue sa
participation

IMAGE TIRÉE D’UNE VIDÉO, LA PRESSE

François Perreault, ancien vice-président de la firme Genivar, a expliqué,
hier, comment la firme d’ingénieurs s’y prenait pour verser ses «3%».
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LouisVincent
Président
TST Systèmes Énergie

JE LE RECOMMANDE !
« Mon travail, c’est de conseiller les entreprises en matière d’efficacité énergétique. Grâce à l’appui financier
offert dans le cadre du programme Bâtiments d’Hydro-Québec, les entreprises améliorent le rendement
global de leur immeuble moyennant un coût d’investissement très raisonnable.

Le programme Bâtiments est un complément indispensable à tout projet d’amélioration
de la consommation d’énergie. »

Informez-vous. Composez le 1 855 817-1433
ou visitez lewww.programmebatiments.com.

Un programme d’Hydro-Québec géré par ÉnerCible



16e MANIFESTATION CONTRE LA BRUTALITÉ POLICIÈRE

Demain à Montréal, Trois-Rivières et Gatineau aura lieu
la manifestation annuelle contre la brutalité policière,
après une année fertile d’affrontements entre policiers
et manifestants. L’événement traîne une mauvaise
réputation : presque chaque année, à Montréal, vitrines
fracassées et poubelles incendiées sont laissées dans
son sillage. Mais les chiffres laissent songeurs : malgré
les centaines d’arrestations par la police, très peu de
manifestants sont condamnés par les tribunaux pour les
actes qui leur ont été reprochés. Que cachent toutes
ces vitres brisées ?

JUDITH LACHAPELLE

Tous les 15 mars, des cen-
taines de manifestants se
réunissent à Montréal pour
dénoncer la brutalité poli-
cière. Ils marchent pendant
quelques heures dans les rues
d’un quartier, écoutent des
discours, scandent des slo-
gans, visitent parfois les lieux
où des citoyens sont morts à la
suite d’une intervention poli-
cière et dénoncent l’absence
de mécanismes indépendants
pour enquêter sur la police.

Et tous les 16 mars, les vitri-
nes de commerces fracassées,
les poubelles incendiées, les
voitures de police renversées
et les centaines d’arrestations
sont les images qui tapissent
journaux et bulletins télévisés.

La remarque fait soupirer
les organisateurs du Collectif
opposé à la brutalité poli-
cière (COBP), instigateur
de l’événement qui se tient
depuis 1997 dans la métro-
pole. «La casse, c’est ce qui
fait que les médias vont par-
ler de la manifestation», dit
François Du Canal. « Mais
ce n’est pas notre faute si les
médias ne parlent que de la
casse et ne parlent pas de la
cause.»

« Nous, on organise une
manifestation. On n’invite
pas les gens à venir casser
des vitres. Ce n’est pas à
nous de condamner les gens
qui détruisent la propriété
privée ou publique. Il y a

des tribunaux pour ça et les
médias s’en chargent très
bien.»

«C’est clair qu’il y a une
opération publique de salis-
sage contre cet événement
depuis ses débuts », croit
l’avocat Denis Poitras, qui a
souvent défendu avec succès
des personnes arrêtées lors de
l’événement. «Les policiers se
servent du prétexte de quel-
ques méfaits pour arrêter des
masses de personnes», dit-il.
« Il y a des casseurs qui sont
arrêtés. Mais c’est une très
infime minorité.»

Les données sont en effet
étonnantes : très peu d’arresta-
tions faites le soir du 15 mars
sont suivies d’une condamna-
tion. En 2002, sur 371 arres-
tations, moins d’une dizaine

de personnes ont été condam-
nées par les tribunaux. Une
centaine de mineurs arrêtés
n’ont même pas été accusés,
faute de preuves. En 2009, sur
220 personnes arrêtées, une
trentaine ont été condamnées.
En 2011, plus de 200 person-
nes qui ont reçu un constat

d’infraction en vertu du Code
de la sécurité routière pour
avoir bloqué la rue contestent
en ce moment la constitution-
nalité de l’accusation en cour
municipale.

La grande majorité des per-
sonnes arrêtées au fil des ans
a été accusée d’attroupement
illégal ou d’autres infractions
liées au règlement munici-
pal. Une minorité (moins de
100 personnes en 10 ans) a
été accusée de méfaits ou a
fait face à d’autres accusations
criminelles, même s’il s’agit
du côté le plus médiatisé de la
manifestation.

L e c o n s t a t e s t t r o u -
blant, observe le professeur
Marcos Ancelovici, du dépar-
tement de sociologie de l’Uni-
versité McGill.

«Ça suggère que le but des
arrestations n’est pas néces-
sairement lié à des méfaits.
Ça suggère que le but des
arrestations est d’intimider
les manifestants. Je ne peux
pas parler des intentions de
la police, mais si on voit qu’il
y a 300 arrestations et moins

L’événement mal aimé

«Casser des vitres ne change pas le monde, ça ne
renverse pas le capitalisme, ça n’affecte pas l’économie.
Mais ça contribue parfois à la couverture médiatique... »
—Marcos Ancelovici, professeur de sociologie à l’Université McGill

PHOTO PATRICK SANFAÇON, ARCHIVES LA PRESSE

Dans les manifestations de grande envergure, c’est souvent la casse et la
confrontation entre policiers et manifestants qui retiennent l’attention des
médias, plutôt que la cause défendue.

Difficile d’obtenir un bilan exact du
nombre de personnes qui ont été
condamnées ou qui ont choisi de
payer la contravention à la suite de
leur arrestation à une manifestation
du 15 mars. Chose certaine, la
grande majorité des arrestations
concerne un attroupement illégal,
une «entrave à la circulation
routière», diverses infractions
au règlement municipal, mais
généralement, les manifestants
ne sont pas arrêtés parce qu’ils
ont commis des méfaits. Au fil
des ans, plusieurs des personnes
ont contesté avec succès les
accusations ou les constats
d’infraction. Voici un aperçu des
arrestations des 10 dernières
manifestations du 15 mars.

ARRESTATIONS
DE MASSE,
ARRESTATIONS
DE CASSE

2002

371 arrestations, dont
268 accusations pour
attroupement illégal (après six
ans de contestation judiciaire,
moins d’une dizaine de personnes
sont finalement condamnées)

2003

Aucune arrestation,
aucunméfait

2004

9 personnes accusées,
entrave et méfait

2005

5 arrestations,
dont 2mineurs

2006

33 arrestations

2007

Une quinzaine d’arrestations,
dont9 pour attroupement illégal

2008

50 arrestations,
dont 3 pour vol ou méfait

2009

220 personnes arrêtées,
dont32 en vertu du Code criminel

2010

100 arrestations,
dont 17 en vertu du Code criminel

2011

258 arrestations,
dont 239 personnes qui
contestent actuellement en cour
municipale la contravention de
488$ pour avoir enfreint le
Code de la sécurité routière

2012

226 arrestations,
la majorité pour avoir enfreint le
règlement municipal

Sources : SPVM et COBP
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LÀ OÙ LES IDÉES PRENNENT FORME

DU 8 AU 17
MARS

PLACE BONAVENTURE

DEPLUS, NEMANQUEZPAS:

100% IMMO, L’ÉVÉNEMENT CONDO, MAISON, HABITAT | L’ESPACE BMR | THÉÂTRE RE/MAX UNE COLLABORATION
DE CANAL VIE | L’ATELIER DU GRIL JC PERREAULT | ESSAI ROUTIER TOYOTA | TENDANCES EN ÉLECTROS
ETMOBILIERMAISON ETHIER | LES COUPS DE CŒURBANQUE LAURENTIENNE | VITRINE DESNOUVEAUTÉS
INTERNATIONALES | LE PAVILLONDE L’HABITATIONNEUVE DE L’APCHQ | TENDANCES EN OUTDOORING

En avant-première canadienne!
Une habitation nomade design
et fascinante aménagée avec
style par JC Perreault.

CASABUBBLE «VIVRE DANS UNE BULLE»

JARDINS LADOUCEUR «LANATURESURMONTOIT»,
PRÉSENTÉPARSOPREMA
Du lounge relaxant jusqu’à la chambre avec pergola, découvrez sept ambiances
fort variées pour aménager avec goût et originalité un jardin sur votre toit, votre
terrasse ou même votre balcon.

Tous les détails à salonnationalhabitation.com

ACHETEZ
EN LIGNE ET
ÉCONOMISEZ

une gracieuseté de

3$

TROUVEZCONSEILS, ÉCONOMIESETNOUVEAUTÉSAUPRÈSDE500EXPOSANTS
ENDÉCORATION |RÉNOVATION |AMÉNAGEMENTEXTÉRIEUR

Le Salon national de l’habitation est un événement deMARKETPLACEEVENTS et une production EXPOMÉDIA

PARTENAIRESPARTENAIRESMÉDIAS

Sortez de l’univers traditionnel
du barbecue pour découvrir de
nouvelles possibilités et les
dernières tendances.
Rencontrez-y des chefs, dont
Joël You, qui vous feront déguster
leurs succulentes créations!

JUSQU’À

DIM
ANCHE!

ATELIER DU GRIL JC PERREAULT



16e MANIFESTATION CONTRE LA BRUTALITÉ POLICIÈRE

d’une dizaine de personnes
condamnées, on se dit que la
très, très grande majorité des
gens n’avaient strictement rien
fait de mal.»

« Par contre, quand on lit
dans les journaux qu’il y a
eu 300 arrestations, ça crée
un effet dissuasif. On peut se
demander si on ira manifester,
parce qu’il y a des chances
d’être arrêté même si on n’a
rien fait. Personne n’a envie
d’être arrêté.»

« La pol ice est capable
d’arrêter les casseurs, dit

Denis Poitras. Ce n’est pas
une raison d’arrêter une mani-
festation de 300 personnes
parce que deux personnes sont
allées casser une vitrine. Les
gens ont le droit constitution-
nel de manifester.»

« E n 2 0 0 2 , d i t
François Du Canal, il y a eu
deux ou trois vitres brisées au
quartier général de la police
et on a arrêté 371 personnes.
Les méfaits n’expliquent pas
la répression. Selon nous,
la police ne veut pas qu’on
prenne la rue et fait tout pour

décourager les gens. » À ses
côtés, Jennifer Bobette ren-
chérit. «Et lorsque les arres-
tations de masse ont lieu, les
casseurs sont partis depuis
longtemps.»

Préjugés et perceptions
« On ne peut empêcher

des gens de manifester parce
qu’on n’aime pas le message
qu’ils portent », dit Nicole
Filion, porte-parole de la
Ligue des droits et libertés.
« Et on ne peut pas inter-
dire une manifestation parce

qu’on craint qu’il y aura des
méfaits», ajoute-t-elle. «Il faut
prendre garde au profilage
politique d’un groupe comme
le COBP.»

Marcos Ancelovici s’inter-
roge sur les effets de la percep-
tion des policiers par rapport à
cette manifestation pas comme
les autres. «Le comportement
et l’usage de la force par la
police sont en grande partie
liés à la perception de la police,
dit-il. Dans la mesure où le
15 mars est vu par la police
comme un événement qui va

dégénérer – et, en plus, c’est
un discours critique contre la
police –, les policiers s’y ren-
dent déjà avec une perception
négative de l’événement. Ça
peut être fondé ou pas, ce n’est
pas la question. Mais cette
perception influence la façon
dont ils vont agir. Après, peu
importe ce que les manifes-
tants vont réellement faire, les
policiers auront quand même
une perception négative des
manifestants.»

Une v it re br isée , qu ’i l
s’agisse de celle d’un symbole
capitaliste (banque, multina-
tionale) ou pas, reste une vitre
cassée.

«Les gens qui utilisent les
manifestations sont généra-
lement exclus du pouvoir,
rappelle M. Ancelovici. Elles
n’ont pas accès au processus
de décision. Elles vont utiliser
les moyens à leur disposition
pour faire un rapport de force
qui leur sera un peu moins
défavorable. Casser des vitres
ne change pas le monde, ça ne
renverse pas le capitalisme, ça
n’affecte pas l’économie. Mais
ça contribue parfois à la cou-
verture médiatique...»

I l s ’ag it d ’une a rme à
double tranchant, rappelle
M. Ancelovici, puisque la
casse peut éclipser la cause
défendue par les manifestants.
«Si personne ne parle de la
manifestation, c’est comme
si elle n’avait pas eu lieu »,
rappelle le professeur. « Les
médias aiment les casseurs.
Les médias cherchent les cas-
seurs. Les médias se précipi-
tent sur la vitre brisée et ne
parlent que de la vitre brisée.
Et les médias font la une avec
la vitre brisée, parce qu’ils
pensent que c’est ce qui fera
vendre le journal.»

Le sociologue Yves Claudé, qui s’intéresse
aux mouvements sociaux et aux groupes
marginaux, observe le déroulement des
manifestations du 15 mars depuis de
nombreuses années. Il s’inquiète de voir des

manifestants pacifiques et de bonne foi être
instrumentalisés par des militants radicaux
qui s’infiltrent dans la marche et s’arrangent
sciemment pour qu’un affrontement éclate
avec les policiers. «Ces gens-là se servent

de la foule comme bouclier humain pour
se protéger des charges policières», dit
M. Claudé. «La stratégie mise en œuvre
vise aussi à provoquer la répression contre
ces manifestants pacifiques, en espérant
qu’ils se radicalisent et adoptent une
idéologie antiétatique et antiautoritaire.»
«Beaucoup de gens n’aiment pas la police

et ont toutes sortes de raisons valables de
se plaindre de son attitude», ajoute-t-il.

«Mais le "carnaval antipolicier" du 15 mars
représente plutôt un rituel de défoulement
de frustrations sociales accumulées. Sa
fonction essentielle est une fonction de
régulation de l’ordre social, ordre qui est
rétabli dès le lendemain d’une émeute très
prévisible, alors que les rues sont nettoyées
et les vitrines réparées.» En somme, une
sorte de «soupape», conclut le sociologue.
— Judith Lachapelle

Casseurs La foule commebouclier

PHOTO ALAIN ROBERGE, ARCHIVES LA PRESSE

Des casseurs renversent une voiture de police, lors de la manifestation du collectif opposé à la brutalité policière l’an dernier. Par sa nature dénonçant le
comportement des autorités, cet événement est perçu négativement par les policiers chargés de l’encadrer, selon le professeur Marcos Ancelovici.
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ACTUALITÉS

DANIEL RENAUD

Richard Goodridge, 44 ans,
a nc ien f rère d ’a rmes du
caïd Ducarme Joseph, sera
expulsé vers son pays d’ori-
gine, la Guyane. C’est la
mine déconfite que l’homme
de 44 ans, qui a le statut de
résident permanent, mais pas
la citoyenneté canadienne,
a enca issé h ier matin la
décision du commissaire de
l’immigration Louis Dubé,
qu i a ana lysé 22 heu res
d’audience.

Le commissaire a déclaré
Goodridge « interdit de terri-
toire » et prononcé un ordre
d’expulsion contre lui, sans
droit d’appel, en raison de ses
liens avec des groupes crimi-
nels organisés.

Durant l’audience, deux
enquêteurs de la police de
Montréal ont décrit l’impli-
cation de Goodridge avec
les défunts 67 – un gang de
rue qu’il aurait fondé avec
Duca rme Joseph – et les
Rockers, ancien club-école des
Hells Angels très actif durant
la guerre des motards qui a
fait plus de 150 morts dans les
années 90 et 2000.

« Une ana lyse at tentive
de toute la preuve démon-
tre qu’il existe des motifs
raisonnables de croire que
M. Goodridge était membre

des Rockers et du gang de
rue 67. Le grand nombre de
rapports d’évènement, d’ob-
servations, d’informations
policières, d’accusations et de
condamnations, en lien direct
avec M. Goodridge lui-même
ou en lien très étroit avec ses
proches, associés ou simples
relations, ne sauraient être le
simple fruit du hasard », écrit

le commissaire dans sa déci-
sion de 12 pages.

Après le prononcé de la
décision, Goodridge a immé-
diatement été arrêté et menotté
par deux agents des services
frontaliers qui étaient dans
la salle, puis transporté à
la prison de Rivière-des-
Prairies. Normalement, lors-
que l’Agence des services

frontaliers agit de la sorte avec
un individu sous le coup d’un
ordre d’expulsion, c’est qu’elle
a des raisons de croire qu’il
pourrait y avoir danger pour le
public ou risque de fuite.

Un ami de Dany Kane
Goodridge aurait été un ami

et associé de Dany Kane, mem-
bre en règle des Rockers, avant

que ce dernier devienne agent
d’infiltration durant l’enquête
Printemps 2001 et se suicide,
la même année. Il aurait éga-
lement été garde du corps de
membres des Hells Angels; il a
été intercepté, en juin 2000 sur
la route 131, près de Joliette,
dans un véhicule qui suivait
un convoi de motards composé
notamment de l’ancien chef
des Nomads, Maurice Boucher,
d’un membre des Hells Angels
de la section de Montréal et de
Dany Kane.

Selon la police, après avoir
fondé les 67 avec Ducarme
Joseph, Goodridge se serait
brouillé avec lui. À la suite de
la fusillade à laquelle Joseph
a échappé de justesse dans
sa boutique de vêtements
du Vieux-Montréal , le 18
mars 2010, les policiers ont
d’ailleurs forcé la fermeture
d’urgence d’un club de danseu-
ses appartenant prétendument
à Goodridge, car ils craignaient
une escalade de violence. Lors
de son témoignage devant le
commissaire Dubé, Goodridge
a admis avoir été un ami de
Kane durant plusieurs années.
Il a toutefois nié être un proche
des Rockers et avoir des liens
avec le crime organisé.

Pour joindre Daniel Renaud
en toute confidentialité :
le 514 285-7000, poste 4918

PROCHE DES GANGS DE RUE ET DES HELLS ANGELS

Richard Goodridge sera expulsé

PHOTO HUGO-SÉBASTIEN AUBERT, LA PRESSE

Richard Goodridge à son arrivée, hier, à l’audience de la Commission de l’immigration et du statut de réfugié.

Le propriétaire d’un bar de Terrebonne,
dans Lanaudière, a été condamné à
payer une amende de 12 000$ pour
avoir effectué du profilage racial.
Le Tribunal des droits de la personne

a établi, dans une décision rendue le
5 mars, que l’interdiction d’accès au
bar O’Gascon à quatre hommes était
motivée par le fait qu’ils étaient noirs.

Le propriétaire du bar devra verser
3000$ en compensation à chacun des
quatre hommes impliqués dans cet incident
et cesser ses pratiques discriminatoires.
Il s’agit de la première victoire juridique

remportée par la Commission des droits
de la personne et des droits de la jeunesse
dans une affaire de profilage racial
pratiquée par un établissement commercial.

Les quatre hommes d’origine haïtienne
– dont deux sont policiers au Service de
police de la Ville de Montréal – s’étaient
présentés au bar de danseuses le 5 juillet
2006 en soirée. Le portier leur avait
alors réclamé des frais d’entrée.
Alors qu’ils s’apprêtaient à régler les

frais, un deuxième portier est arrivé pour
leur demander de présenter deux pièces

d’identité. Un des quatre amis, âgé de 38 ans,
n’avait aucune pièce d’identité sur lui. Ils ont
donc été contraints de rebrousser chemin.
Le Tribunal a tranché qu’il s’agit là d’une

pratique discriminatoire, puisqu’il n’est pas
habituel d’exiger deux pièces d’identité
et que le premier portier avait déjà
accepté d’admettre les quatre hommes.
— La Presse Canadienne

Profilage racial Un propriétaire de bar écope d’une amende de 12000$
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Être victime d’un mariage
frauduleux, ce n’est pas du gâteau

Si votre nouvelle flamme semble s’intéresser plus au
Canada qu’à vous, vous pourriez être victime d’un
mariage frauduleux.

Les victimes sont laissées seules et demeurent
financièrement responsables de leur époux pendant
trois ans.

Parfois, le mariage n’est qu’un moyen qu’utilisent les
fraudeurs pour immigrer plus rapidement. C’est pourquoi
le gouvernement du Canada a imposé de nouvelles
sanctions pour les personnes trouvées coupables de
fraude. Ne soyez pas une victime.

Pour plus de renseignements,
visitez immigration.gc.ca/fraude



ACTUALITÉS

CHRISTIANE DESJARDINS

Luka Rocco Magnot t a a
perdu un de ses trois avocats,
hier après-midi. Me Raphael
Feldstein, avocat de Toronto,
s’est retiré en raison d’un
«possible conflit d’intérêts ».

L’avocat principal au dos-
sier, Me Luc Leclair, en a
été fortement ébranlé. Au
moment de l’annoncer à la
juge, hier après-midi, il s’est
effondré sur sa chaise, com-
plètement abattu et incapable
de parler. Son état a semé
l’inquiétude. La salle a été
évacuée, puis les agents du
palais sont arrivés avec une
trousse de premiers soins,
qui n’a finalement pas été
uti l isée. M e Lecla i r s ’est
remis après quelques minu-
tes de suspension.

Il a annoncé qu’après dis-
cussions avec ses collègues
et la Cour, M e Feldstein
se retirerait . I l l’a remer-
cié pour son soutien et son
aide. Me Pierre Panaccio, qui
représente aussi l’accusé, a
fait une grande accolade à
M e Feldstein , au moment
où celui-ci quittait la salle
d’audience.

Une demande du procureur
de la Couronne

C’est le procureur de la
Couronne Louis Bouthillier
qu i , en f i n de mat i née ,
ava it soulevé le fa it que
M e Feldstein éta it peut-
être en conf lit d’intérêts .
Me Feldstein n’a toutefois
rien fait de mal, mais on ne
peut dévoiler la raison de
cette situation, puisqu’il y
a ordonnance de non-publi-
cation. Quoi qu’il en soit, la
juge Lori Renée Weitzman

voulait régler cette question
avant de poursuivre l’en-
quête préliminaire. Après
réf lex ion et d iscussions ,
Me Feldstein a décidé de se
retirer pour ne pas ralentir
l’enquête préliminaire.

Trois policiers
Hier, t rois policiers du

Service de police de la Ville
de Mont réa l on t témoi -
gné. L’exercice se poursuit
aujourd’hui, avec la suite du
contre-interrogatoire de l’en-
quêteur Antonio Paradiso.
Lin Diran, père de la victime
Lin Jun, n’était pas présent
hier.

Luka Rocco Magnotta est
accusé du meurtre prémé-
dité de Lin Jun. Le corps
de l ’é tud iant ch inois de
33 ans a été découvert le
25 mai dernier, à Montréal.
Magnotta fait face à d’autres
accusations liées à l’outrage
au cadavre, à la production
et à la livraison de matériel
obscène et au harcèlement
envers Stephen Harper et des
membres du Parlement.

L’accusé portait des lunet-
tes, hier. À la fin de la jour-
née, il a salué une femme,
qu’il connaissait manifeste-
ment, dans l’assistance.

Enquête préliminaire
de Luka Rocco
Magnotta

Un avocat
au dossier
se retire

C’est le procureur de la
Couronne Louis Bouthillier
qui, en fin de matinée,
avait soulevé le fait que
Me Feldstein était peut-
être en conflit d’intérêts.

PHOTO LA PRESSE CANADIENNE

Me Raphael Feldstein

VINCENT LAROUCHE

Un ancien cadre montréalais de
SNC-Lavalin qui affirme avoir
dénoncé à l’interne les commis-
sions secrètes promises pour
mettre la main sur un contrat
public en Angola prétend qu’il
a été congédié injustement parce
qu’il avait sonné l’alarme. Il
réclame maintenant 1,2 million
à son ex-employeur en guise de
compensation.
La Presse a révélé le mois

dernier comment la firme
avait congédié en catimini
Joseph Salim, un ingénieur
montréalais qui affirme avoir
fait une longue carrière sans
tache dans l’industrie.

Dans sa poursuite, qui vient
d’être déposée au palais de
justice de Montréal, M. Salim
confirme que SNC-Lavalin lui
a annoncé qu’il était renvoyé
«à la suite de votre enquête sur
notre implication dans le projet
Matala».

Le projet de réfection d’un
barrage angolais, d’une valeur
de 250 millions, était convoité
depuis 2005 par SNC-Lavalin,
allègue la poursuite. Mais il fal-
lait traiter avec le gouvernement
de l’Angola. La firme de génie-
conseil aurait recruté l’entreprise
angolaise Toptrade à titre de

«consultant pour approcher et
traiter avec le client pour négo-
cier et obtenir le contrat du pro-
jet Matala», selon la poursuite.

Toptrade aurait réussi à obte-
nir le contrat pour SNC-Lavalin
auprès du gouvernement de
l’Angola, mais elle exigeait en
échange une commission équi-
valente à 10% de la valeur du
contrat.

Joseph Salim, qui était un des
responsables du projet, affirme
que la haute direction de SNC-
Lavalin a cherché à camoufler
cette immense commission qui
devait être versée à un intermé-
diaire pour remporter le contrat.

Une nouve l l e en t en t e
aurait donc été signée avec

Topt r ade , qu i prévoya i t
officiellement le versement
d’une commission de 5% , et
le versement d’une deuxième
t ranche de 5 % de façon
détournée, par l’entremise de
supposés contrats de servi-
ces à une firme d’ingénierie,
qui prendrait livraison de
l’argent destiné à Toptrade.

Dans sa poursuite, Joseph
Salim affirme qu’il a été informé
que Pierre Duhaime, alors PDG
de SNC-Lavalin, était d’accord
pour payer Toptrade de cette
façon non conventionnelle.

Enquête pour signaler les
irrégularités

Puis, en mars 2012, lorsqu’a
éclaté au grand jour une contro-
verse sur des paiements douteux
de commissions et des trous
dans les finances de SNC-
Lavalin, l’ordre aurait été donné
de signaler au contrôleur finan-
cier de l’entreprise tout paiement
à des «représentants» externes
acquitté autrement que par des
contrats bilatéraux en bonne et
due forme.

Selonsarequête, JosephSalim
«croyait que cette enquête serait
l’occasion pour lui d’être un
dénonciateur pour mettre à jour
et résoudre toute impropriété

découlant de la méthode de
paiement».

Peu après avoir dénoncé le
stratagème en long et en large, il
a été congédié.

«Il ne pouvait que présumer
que la raison pour son renvoi est
qu’il a osé être le dénonciateur,
alertant [SNC-Lavalin] au sujet
de l’anomalie du stratagème
qui était apparemment mis sur
pied par la haute direction pour
cacher les vrais frais commer-
ciaux du projet Matala», précise
sa requête.

Leslie Quinton, porte-parole
de SNC-Lavalin, est restée peu
loquace sur cette affaire lorsque
La Presse l’a jointe, hier.

«Selon notre politique d’en-
treprise et la loi, SNC-Lavalin ne
peut et ne veut pas commenter
le dossier personnel d’un ex-
employé ou les raisons de son
départ. Cependant, nous pou-
vons affirmer qu’il est capital
et obligatoire pour tout le per-
sonnel de respecter l’esprit et la
lettre de notre code d’éthique».

Au moment de mettre sous
presse, Joseph Salim n’avait pas
rappelé La Presse.

Un autre ancien cadre de
la firme de génie-conseil,
Stéphane Roy, poursuivait déjà
l’entreprise pour congédiement
abusif.

Poursuite de 1,2 million
contre SNC-Lavalin
Un ex-cadre soutient avoir été renvoyé pour avoir dénoncé des anomalies

Joseph Salim affirme
que la haute direction de
SNC-Lavalin a cherché à
camoufler une immense
commission qui devait être
versée à un intermédiaire
pour remporter un contrat
en Angola.
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Découvrez pourquoi tant de professionnels
et de diplômés multiplient les économies en
optant pour TD Assurance

La plupart des assureurs accordent des rabais aux clients qui combinent assurances
auto et habitation ou qui ont un bon dossier de conduite. Mais saviez-vous qu’en
plus d’offrir ces mêmes rabais, nous proposons une tarification plus avantageuse aux
membres des associations de professionnels et de diplômés universitaires? Découvrez
combien vous pourriez économiser en tant que nouveau client si vous êtes membre
d’une des nombreuses associations de professionnels et de diplômés universitaires à
qui nous accordons une tarification plus avantageuse.

Joignez-vous au nombre croissant de membres qui
cumulent les économies en confiant leurs assurances
auto et habitation à TD Assurance.

ou plus sur
leur assurance auto1.

20%
Les nouveaux clients

économisent

Ce programme d’assurances est souscrit par Sécurité Nationale compagnie d’assurance et distribué par Meloche Monnex assurance et services financiers inc. au Québec. 1 Les économies varient selon les associations de professionnels
ou de diplômés universitaires ayant conclu avec l’assureur une entente qui accorde des tarifs préférentiels. Les économies de 20 % correspondent au cumul du rabais consenti aux nouveaux clients et des économies les plus courantes
dont bénéficient en assurance automobile les membres de ces associations par rapport aux non-membres. 2 Aucun achat requis. Est admissible au concours quiconque demande ou reçoit une soumission admissible de TD Assurance ou
de TD Assurance Meloche Monnex. Le concours se termine le 1er Juillet 2013. Un (1) prix à gagner. Le gagnant aura le choix entre un voyage à Paris, jusqu’à concurrence d’une valeur maximale de 10 000 $ CA, ou 10 000 $ CA en
argent comptant. Il appartient au gagnant d’organiser son voyage. Réponse à une question d’habileté mathématique requise. Les chances de gagner dépendent du nombre d’inscriptions admissibles reçues. Règlement complet du
concours à joignez.tdassurance.com. MD / Le logo TD et les autres marques de commerce sont la propriété de La Banque Toronto-Dominion ou d’une filiale en propriété exclusive au Canada et(ou) dans d’autres pays.

HABITATION | AUTO | VOYAGE

TD Assurance

2 Composez le 1-855-277-0277
ou visitez joignez.tdassurance.com
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Le premier ministre israélien
Benyamin Nétanyahou est parvenu
in extremis à conclure un accord de
gouvernement avec le centre droit et
la droite nationaliste religieuse, hier, à
quelques jours d’une visite historique du
président américain Barack Obama en

Israël. Selon les médias, aux termes de
ce pacte, le ministère de l’Éducation, qui
constituait l’ultime pomme de discorde,
doit être attribué à Yesh Atid, parti de
Yaïr Lapid, ancien journaliste-vedette de
la télévision qui deviendra ministre des
Finances. Yesh Atid (« Il y a un avenir»

en hébreu), parti laïque et libéral, récolte
ainsi les fruits de sa spectaculaire percée
lors des élections législatives du 22 janvier
avec 19 élus sur 120. Le ministère de
l’Intérieur, également disputé, sera en
revanche accordé au Likoud, parti de
droite dirigé par Benyamin Nétanyahou,

a précisé la radio militaire. Le premier
ministre prendra les Affaires étrangères
en attendant la fin du procès pour
abus de confiance de l’actuel titulaire
Avigdor Lieberman, son allié électoral et
leader du parti nationaliste Israël Beiteinou.
— Agence France-Presse

Israël Nétanyahou arrache in extremis un accord de gouvernement

Les rebelles kurdes du Parti des
travailleurs du Kurdistan (PKK)
ont libéré hier huit prisonniers
turcs qu’ils détenaient depuis
deux ans dans une base du
nord de l’Irak. Un geste en
direction du gouvernement
d’Ankara destiné à favoriser les
discussions de paix engagées en
décembre. Les huit personnes
ont été remises à une délégation
turque et ont ensuite retrouvé
leurs proches en début d’après-
midi. — Agence France-Presse

Kurdes Le
PKK libère huit
prisonniers turcs

FRANÇOIS VAN HOENACKER

Après 10 ans de t rava i l
acha rné, un gigantesque
télescope inauguré hier nous
permettra enfin de mieux
comprendre l’origine de l’uni-
vers. Situé à 5000 mètres
d’a lt itude dans le déser t
d’Atacama au Chili, le radio-
télescope ALMA percevra la
partie la plus lointaine et la
plus ancienne de l’univers
jamais observée à ce jour. Près
de 10 fois plus puissant que
le télescope spatial Hubble,
ALMA pourrait ainsi rendre
possible l’observation de l’ori-
gine de la matière organique
et de la vie. «C’est un projet
immense, pha raonique »,
lance Marc Jobin, astronome
au Planétarium Rio Tinto
Alcan qui a lui-même visité le
site en construction. «Plus on
voit loin, plus on recule dans
le passé. Grâce aux technolo-
gies de plus en plus perfor-
mantes, on souhaite remonter
aux toutes premières origines
du cosmos.»

Valeur de 1,5 milliard
L’immense observatoire

d’une valeur de 1,5 milliard
a été financé conjointement
par le Canada, les États-Unis,
l’Europe et le Japon. En raison
de sa proximité avec la ligne

de l’Équateur, le télescope
chilien bénéficie d’un angle
privilégié pour observer l’uni-
vers. Il est aussi situé dans le
désert le plus aride de la pla-
nète et en haute altitude, sur le
plateau chilien de Chajnantor.

«On doit s’assurer qu’il y ait
un minimum de vapeur d’eau
et que l’air soit extrêmement
sec pour que le rendement
soit optimal. On arrive ainsi
à éliminer 90% de la vapeur
d’eau», décrit l’astronome.

Le choix de cet emplace-
ment ne s’est toutefois pas fait
sans heurt. «C’était un défi
technique majeur : à l’aide
d’immenses tracteurs, il fal-
lait amener les composantes
du télescope pouvant peser
plusieurs dizaines de tonnes
à 5000 mètres d’altitude »,
explique ce dernier.

À la fine pointe de la
technologie

Pouvant agir comme un seul
télescope géant de 16 kilo-
mètres de diamètre, le radio-
télescope ALMA (Réseau
d’antennes millimétrique/
submillimétrique d’Atacama)
utilisera au total 66 antennes
qui seront pleinement fonc-
tionnelles à partir d’octobre
2013.

G râce à ce s a ntennes ,
ALMA peut discerner une
lumière invisible à l’œil nu
avec des longueurs d’onde
millimétriques et submilli-
métriques près de 1000 fois
plus longues que les ondes
lumineuses visibles. « Cette
technologie nous permet de
voir ce que les autres télesco-
pes optiques ou infrarouges
par exemple ne sont pas en
mesure de détecter », illustre
M. Jobin.

À peine inauguré, le méga
télescope, en fonction depuis
octobre 2011, a déjà pu détec-
ter la présence d’eau la plus
lointaine observée à ce jour
dans l’Univers. «Pendant les
années à venir, ALMA nous
réserve sans doute encore plu-
sieurs autres percées scientifi-
ques», conclut Marc Jobin.

CHILI

Inauguration du plus
puissant télescope du monde

PHOTO IVAN ALVARADO, REUTERS

Le radiotélescope ALMA a été érigé à 5000 mètres d’altitude dans le désert d’Atacama, au Chili.
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MONTRÉAL - Palais des congrès

15.16.17 MARS 2013

QUÉBEC - Centre des congrès

23.24 MARS 2013
QUÉBEC

+

Ne manquez pas ...

en fin de semaine !

EXPOSANTS
Venez rencontrer nos
CENTAINES D’EXPOSANTS

DÉGUSTATIONS
Pour DÉGUSTER, DÉCOUVRIR
et faire des ACHATS DE QUALITÉ !

CONFÉRENCES
ET DÉMOS CULINAIRES
Des CONFÉRENCIERS ET
CONFÉRENCIÈRES
RECONNU-ES ainsi que des
DOSSIERS TENDANCES.

Du 8 au 17 mars
Place Bonaventure

courez la chance de
GaGNEr un des 2 prix
de 3500$ de Mobilier

Philippe Dagenais

mobilierphilippedagenais.com

s a l o n n a t i o n a l h a b i t a t i o n . c o m
Pour participer, déposez votre bulletin de participation dûment rempli dans l’une des boîtes du concours situées au Salon national

de l’habitation ou complétez le bulletin de participation électronique au salonnationalhabitation.com/promotion et concours.

c o n c o u r s

BullEtiN DE participatioN

c o n c o u r s

oui,
Aucun achat requis. Ce concours s’adresse aux résidants du Québec seulement et est ouvert aux personnes de 18 ans et plus. Consultez
le www.salonnationalhabitation.com pour le Règlement du concours La Touche Dagenais. Tirage le 3 avril 2013. Le gagnant doit répondre
correctement à la question d’habileté mathématique.

Nom:

Prénom:

Courriel :

No de tél. - jour :

Question d’habileté mathématique : (10×2) – (10+5) =

jE DésirE rEcEvoir lEs offrEs
promotioNNEllEs Du saloN
NatioNal DE l’haBitatioN
Et DE sEs partENairEs.

Vêtements sport 14+ www.sportiveplus.com

Fabriqué au Québec

MONTRÉAL SAINT-LAMBERT QUÉBEC LAVAL OTTAWA
5259, St-Laurent 474, av. Victoria 3186, ch. Ste-Foy 1962, Le Corbusier 254, Dalhousie
514.272.8791 450.812.6987 418.614.8799 450.934.8791 613.695.8791

(ouvert du mardi au dimanche)

Venez voir nos nouvelles
collectionS
printempS/été

2013



6097 1234 5678 3012

CLIENT PRIVILEGI
E

*Le rabais s'applique aux prix courants. †Toutes les options de financement sont offertes sous réserve de l’approbation du crédit. Nouveaux demandeurs seulement. §Période promotionnelle de 6 mois sans intérêts avec paiements
minimaux : Sous réserve de l’approbation du crédit pour les détenteurs de la carte de crédit Bombay. Un achat minimal de 500 $ est exigé. Un paiement mensuel équivalent au plus élevé de 15 $ ou de 3.5% de votre solde est exigé
durant la période promotionnelle. Les intérêts calculés au taux privilégié s’accumulent sur le solde impayé à compter de la date de l’achat. Si le montant de l’achat et tous les frais facturés à l’égard de l’achat ne sont pas payés avant
la date d’échéance de la promotion, les intérêts accumulés sont exigibles et ajoutés à votre solde. Si durant la période promotionnelle vous n’effectuez pas un paiement minimal exigé, l’offre promotionnelle sera annulée et les intérêts
accumulés sont exigibles et ajoutés à votre solde. Le solde impayé sur l’offre promotionnelle sera chargé des intérêts au taux privilégié jusqu’à ce que le solde soit payé en entier. Le taux privilégié est de 29.9%. Pour de plus amples
détails, demandez à un(e) associé(e). ** Toutes les options de financement sont offertes sous réserve de l’approbation du crédit.

Ouvrez un compte-carte de crédit BOMBAY aujourd’hui et

ÉCONOMISEZ UN 10%† ADDITIONNEL
sur votre achat total

6 MOIS, SANS INTÉRÊT AVEC
PAIEMENTS MINIMAUX§

sur les achats de 500 $ ou plus traités avec votre carte de crédit BOMBAY **

www.bombay.ca

Place Ste-Foy
418 651 7664

Quartier Dix30
450 462 2535

Carrefour Champêtre
450 534 0611

Galeries des Sources
514 683 2722

Décarie, coin Jean-Talon
514 341 4927

Le Carrefour Laval
450 978 5362

Centre Rockland
514 344 4688

Kirkland
514 428 0606

Les Galeries d’Anjou
514 352 7696

TOUS LES FAUTEUILS DE BUREAU

SOLDE 399 $

Bureau des Gouverneurs Cour. 1699 $ 1000064 SOLDE 999 $

Bureau Richmond Cour. 1299 $ 1000249 SOLDE 699 $

BAHUT ET
ÉTAGÈRE
RICHMOND

SOLDE
999 $

RICHMOND

Bahut Richmond
Cour. 1699 $ 1007861
SOLDE 899 $

 1007861
Étagère de bahut Richmond
Cour. 399 $ 1007858
SOLDE 199 $

Bureau des Gouverneurs  Cour. 1699 $ 1000064  SOLDE 999 $

Bureau Richmond  Cour. 1299 $  1000249 SOLDE 699 $

Événement
bureau

Ce week-end seulement !

BAHUT ET
ÉTAGÈRE DES
GOUVERNEURS

SOLDE
1099 $

GOUVERNEURS 

Bahut des Gouverneurs
Cour. 1999 $ 1007860
SOLDE 999 $

Bahut des Gouverneurs  
  1007860

Étagère de bahut
des Gouverneurs
Cour. 399 $ 1007857
SOLDE 199 $GOUVERNEURS SOLDE 199 $

ÉCONOMISEZ

1299 $
si vous achetez
l’ensemble !

ÉCONOMISEZ

1099 $
si vous achetez
l’ensemble !

50%*

de
rabais

jusqu’à
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Hier, un nouveau gouvernement a été assermenté en
Tunisie. À sa tête, un islamiste dit «modéré» qui a
longtemps croupi dans les prisons de Ben Ali et qui aura
maintenant la tâche de rebâtir les fragiles institutions
démocratiques du pays, avant de nouvelles élections à
la fin de l’année. Portrait.

LAURA-JULIE PERREAULT

Beaucoup d’efforts ont été
déployés au cours des 26 der-
n iè re s a nnées pou r que
l’islamiste Ali Larayedh ne
s’approche pas du pouvoir en
Tunisie.

En 1987, le gouverne -
ment d’Habib Bourguiba ,
prem ier prés ident de la
Tunisie indépendante, l’a
fait condamner à mort. À
l’époque, l’ingénieur de la
marine marchande origi-
naire de Médenine n’avait
que 31 ans. Six ans plus
tôt, il avait fait partie des
premiers membres du mou-
vemen t de l a Tenda nc e
islamiste, devenu le parti
islamiste Ennahda. Lors de
sa condamnation, il éta it
chef du bureau politique de
l’organisation.

C’est un certain Zine el-
Abidine Ben Ali qui lui a
sauvé la peau. En prenant
le pouvoir en 1987, le nou-
veau président a gracié les
condamnés à mor t , dont
La rayedh. Cependant , sa
liberté a été de courte durée.
En 1990, il a de nouveau été
arrêté et, deux ans plus tard,
il a été condamné à 15 ans de
prison.

L’ i slamiste a passé 13
de ses années de détention
en isolement et a subi tor-
ture et mauvais traitements
aux mains du régime. Ses
bourreaux ont notamment
menacé de lui inoculer le
VIH et s’en sont pris à sa
femme, qu’ils ont soumise
à d ’ hum i l i a n t s s é v i c e s
sexuels. Ils ont filmé leurs
gestes pour faire pression

sur le mari et le convaincre
d’abandonner la politique.
En vain.

Hier, Ali Larayedh, 57 ans,
est of f ic iel lement devenu
premier ministre de son pays
après que l’Assemblée consti-
tuante eut accepté son nou-
veau gouvernement, constitué
en partie par ses pairs d’En-
nahda, mais aussi par les
représentants de deux partis
laïques et une horde de politi-
ciens indépendants.

L’homme du dialogue?
Dans les médias tunisiens,

plusieurs analystes qualifient
le nouveau premier minis-
tre d’islamiste « modéré »,
adepte des compromis et du
dialogue plutôt que de la
ligne dure.

Politologue de Tunis joint
pa r La Pre s s e hier, La rbi
Chouika décrit un homme
« sans grand cha r isme »,
mais connu pour sa grande
courtoisie. « Comme pre-
mier ministre, il est le choix
d’Ennahda. Il a émané d’un
certain consensus au sein
de son organisation », note
M. Chouika.

S’il rallie les islamistes,
A li La rayedh ne fa it pas
l’unanimité dans la société

civile tunisienne, toujours en
ébullition.

Dans le gouvernement
précédent, M. Larayedh a
dirigé le ministère de l’Inté-
rieur, celui-là même qui a été
responsable de son calvaire
d’antan. Il était au pouvoir
quand les forces de l’ordre
ont réprimé durement une
manifestation en novembre
2012. Les affrontements entre

mani festants et pol ic iers
ont fait près de 300 blessés.
« Comment peut-on accor-
der la confiance à celui qui
a ordonné de tirer la che-
v rot ine ? », a récemment
demandé le député indépen-
dant Hichem Hosni.

C’est aussi pendant son
passage au min istère de

l’ Intérieur que l’opposant
politique Chokri Belaïd a été
assassiné en plein jour, le
6 février. Ce premier assassi-
nat politique dans la Tunisie
moderne a eu raison du gou-
vernement dirigé par son
confrère islamiste Hamadi
Jebali.

«Le plus grand défi auquel
il devra faire face est le déficit
de légitimité du gouvernement

dans l’opinion publique »,
note Larbi Chouika, en ajou-
tant que la mort de M. Belaïd
a profondément ébranlé la
société tunisienne.

Lors de son premier dis-
cours de premier ministre,
M. Larayedh s’est engagé à
bâtir un gouvernement pour
tous les « Tunisiens et les
Tunisiennes », en promet-
tant de respecter l’égalité des
sexes. « Les hommes et les
femmes sont égaux en droits
et en devoirs», a-t-il déclaré,
pour tenter de calmer les
angoisses des organisations
politiques pro-laïques du
pays. Il affirme aussi n’avoir
aucune intention de ven-
geance à l’égard de ceux qui
lui ont fait vivre l’enfer par
le passé.

Mais pour le moment, les
Tunisiens attendent de voir
si les actes s’allieront à la
pa role. « Pour réellement
connaître ses idées, on devra
voir les mesures qu’il pren-
dra. I l n’y a pas d’autres
moyens », conc lu t L a rbi
Chouika.

Ali Larayedh, premier ministre de la Tunisie

Après la prison, le pouvoir

1955 : Naissance à Medenine,
dans le sud-est de la Tunisie.

1981 : Se joint au parti islamiste
Ennahda dès sa création.

1987 : Condamné à mort pour
activités islamistes. Amnistié par
Zine el-Abidine Ben Ali lors de
sa prise du pouvoir.

1992 : Condamné à 15 ans de
prison pendant le régime Ben
Ali. Il en passe 13 en isolement.

2011 : En décembre, il devient
ministre de l’Intérieur de la
Tunisie postrévolution.

2013 : Le 22 février, le
président lui demande de former
le gouvernement et d’assumer le
poste de premier ministre.

2013 : Le 13 mars, il prête
serment comme premier ministre.

ALI LARAYEDH
EN SEPT DATES

PHOTO FETHI BELAID, AGENCE FRANCE-PRESSE

Hier, Ali Larayedh, 57 ans, est officiellement devenu premier ministre de son pays après que l’Assemblée
constituante eut accepté son nouveau gouvernement.

C’est un certain Zine el-Abidine Ben Ali qui lui a sauvé la peau. En prenant le pouvoir
en 1987, le nouveau président a gracié les condamnés à mort, dont Larayedh.
Cependant, sa liberté a été de courte durée.

La Corée du Nord a lancé hier
ses premières attaques verbales
envers la nouvelle présidente
de Corée du Sud, recourant à
une expression sexiste en langue
coréenne pour dépeindre Park
Geun-Hye comme autoritaire
et manipulatrice. Selon un
communiqué attribué à un porte-
parole du ministère des Forces
armées nord-coréennes, les
responsables de Corée du Sud
se livrent à «une propagande
belliciste » orchestrée par « le
bruissement empoisonné» des
jupes de la présidente. «Le
bruissement empoisonné»
(«chima baram» en coréen) est
une expression désobligeante
pour critiquer les femmes
jugées trop autoritaires. Le long
communiqué ne cite pas une
seule fois le nom ou la fonction
de Mme Park, la qualifiant
simplement de «propriétaire »
de la Maison bleue, le palais
présidentiel à Séoul. — AFP

CoréesAttaques
verbalesenvers la
présidenteduSud
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Résultats des tirages du :
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Numéro « Votre participant »

La Poule Plus
Numéro boni

Numéros «Télé»

décomposables

non décomposables

compl. compl.

MC

MC

*Détails à lotoquebec.com

Nouveau jeu éclair !

Deux façons de gagner :
jeu éclair en magasin et tirage en soirée.

Jusqu'à 100 000 $* à gagner !
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LA PERSONNALITÉ
DE LA SEMAINE

ENCORE PLUS

QUE DU TALENT,

DE L’INTELLIGENCE,

MÊME DU GÉNIE,

L’EXCELLENCE

NAÎT DE L’EFFORT

Partenaires de l’excellence

Retrouvez la personnalité de la semaine et aussi celles des semaines précédentes
sur cyberpresse.ca/personnalite

Retrouvez la personnalité de la semaine et aussi celles des semaines précédentes
sur lapresse.ca/personnalite

Courez la ChanCe de gagner un forfait
SPA DE DESTINATION de 2 nuits
pour 2 personnes au SPA EASTMAN,
une valeur de 1 400 $

Pour participer, rendez-vous
sur lapresse.ca/concours
La date limite pour participer est le 17 mars. Le règlement est disponible à La Presse.
Le tirage aura lieu le 18 mars 2013 aux bureaux de La Presse.

ConCours

Québec, Centre des congrès
23.24 mars

Montréal, Palais des congrès
15.16.17 mars
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La controverse enflait hier à Shanghai,
après que le nombre de cadavres de porcs
repêchés dans le Huangpu eut doublé
en deux jours, atteignant 5916 animaux,
d’après les autorités de la mégapole. Fleuve
emblématique de Shanghai, le Huangpu
compte pour 22% de la consommation
d’eau des 23 millions d’habitants. Après
avoir analysé des échantillons, les autorités
de Shanghai ont affirmé au cours des

derniers jours que les résultats obtenus
étaient «normaux». De nombreux habitants
ont cependant confié hier leur scepticisme.
Selon la presse locale, la municipalité de
Shanghai pense que les porcs ont été
jetés dans la rivière par des éleveurs de la
préfecture de Jiaxing, voisine de Shanghai,
après être morts d’une maladie. Mais les
responsables de Jiaxing ont pour l’instant
refusé de confirmer cette hypothèse. — AFP

Chine Près de 6000 cochonsmorts repêchés
dans les eaux de Shanghai

PHOTO ASSOCIATED PRESS

Un travailleur ramasse des cadavres de porcs pour les transporter à une installation
d’élimination des déchets dans la préfecture de Jiaxing.

ÉMILIE CLAVEL
COLLABORATION SPÉCIALE

LONDRES — « Dans notre
pays, il pleut constamment et
les urgences sont bondées. »
Ce n’est pas généralement
le genre de choses qu’un
gouvernement répète dans
ses publicités. Pourtant, le
gouvernement britannique
s’apprêterait à le faire.

Alors que des dispositions
restreignant la migration des
Roumains et des Bulgares au
sein de l’Union européenne
(UE) seront levées le 1er jan-
vier prochain, les troupes de
David Cameron envisageraient
d’investir dans une campagne
de publicité négative pour
les décourager de s’installer
au Royaume-Uni. L’objectif ?
Éviter un raz-de-marée simi-
laire à celui qui a apporté plus
d’un demi-million d’immi-
grants au pays depuis l’adhé-
sion de la Pologne, en 2004.

« J’adore les Polonais, ils
n’ont apporté que de bon-
nes choses au quar tier »,

assure Narges, résidante de
Hammersmith, installée à une
table du Lowiczanka, un des
nombreux restaurants polo-
nais du quartier londonien.
Elle n’est donc pas inquiète de
l’arrivée imminente d’autres
citoyens d’Europe de l’Est.

D’autres, toutefois, le sont.
L’organ isme br itann ique
Migration Watch, qui milite
pour limiter l’immigration,
estime que 50 000 Bulgares
et Roumains pourraient s’ins-
taller au pays annuellement
dès 2014. Il prédit que leur
arrivée aura des conséquences
désastreuses sur le marché

de l’emploi et causera une
augmentation de l’itinérance
dans les grandes villes. Il
tente donc de faire pression
sur le gouvernement a fin
qu’il trouve un moyen de
contourner la loi européenne
sur le libre mouvement de la
main-d’œuvre.

«En 2004, le gouvernement
a été pris de court par le nom-
bre d’arrivants, alors qu’il
avait rendu publiques des pré-
dictions bien moindres, expli-
que Tim Finch, de l’Institute
for Public Policy Research. Ça
a miné la confiance du public,
qui se demande si on contrôle
la situation.»

Même certains Polonais,
qui ont pourtant profité de la
mesure, sont réticents devant
l’arrivée des Bulgares et des
Roumains. «Ça ne se passera
pas aussi bien pour eux »,
craint Michal Janowski, jeune
Polonais installé à Londres
depuis deux ans. «Ce sont des
pays beaucoup plus pauvres.
La criminalité et l’itinérance
vont grimper.»

En plus d’une campagne de
«salissage» contre leur propre
pays, certains députés ont évo-
qué la possibilité de limiter
l’accès de ce groupe d’immi-
grants au système de santé et
aux bénéfices sociaux.

L’idée a fait réagir la Bulgarie
et la Roumanie, qui se plai-
gnent d’être considérées comme

des membres de «second plan».
D’autres, comme le site d’in-
formation roumain Gandul,
ont répliqué tout en humour.
«La moitié de nos femmes res-
semblent à Kate et l’autre moi-
tié à sa sœur, peut-on lire sur
le site. Nous n’aimerons peut-
être pas le Royaume-Uni, mais
vous adorerez la Roumanie.»

Salir son image pour contrer l’immigration
Le Royaume-Uni envisage de lancer des publicités négatives en Roumanie et en Bulgarie

LE TOUR DU GLOBE

PHOTO LARRY DOWNING, REUTERS

Si le premier ministre britannique David Cameron s’est déjà amusé en
jouant au ping-pong avec le président américain Barack Obama, il doit
aujourd’hui réfléchir à des enjeux plus sérieux.

France Fusillade
à la kalachnikov
àMarseille
Deux personnes ont été tuées et une,
grièvement blessée dans une fusillade
à la kalachnikov en plein jour dans un
quartier populaire de Marseille, qui
apparaît être un règlement de comptes.
Des personnes cagoulées et armées
à bord d’une voiture ont été vues
près du lieu où les tirs ont eu lieu.
— Agence France-Presse

65%
Près des deux tiers des personnes dans la
région Asie-Pacifique n’ont pas accès à
l’eau courante dans leur logement malgré
la forte croissance économique de cette
partie du monde, souligne la Banque
asiatique de développement. Elle montre
du doigt la mauvaise gestion et le manque
d’investissement dans les infrastructures.
— Agence France-Presse

Groenland
Une première femme
au pouvoir
L’opposition sociale-démocrate au
Groenland a remporté les élections
législatives de mardi, portant au pouvoir
une femme, Aleqa Hammond, qui a
promis de taxer les compagnies minières
étrangères pour rétablir l’équilibre
budgétaire. La victoire de son parti, Siumut,
a été large, avec 42,8% des suffrages.
— Agence France-Presse

États-Unis
Condamnation
et discrimination?
Les avocats d’un détenu noir ont « imploré»
la justice du Texas d’annuler sa peine
de mort, qui est selon eux « le résultat
anticonstitutionnel de discriminations
raciales». Lors du procès de Duane
Buck, 49 ans, un psychologue avait
déclaré que les Noirs avaient davantage
de risques d’être récidivistes.
— Agence France-Presse

PHOTO AGENCE FRANCE-PRESSE PHOTO AGENCE FRANCE-PRESSEPHOTO REUTERS PHOTOMINISTÈRE DE LA JUSTICE DU TEXAS

L’organisme britannique
Migration Watch estime
que 50 000 Bulgares
et Roumains pourraient
s’installer au pays
annuellement dès 2014.
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projets
résidentiels
neufs à
découvrir100+

D
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monhabitationneuve.com

mars16 17 et 23 24

de 13 h à 17 h

Pour vous inscrire : www.corim.qc.ca • 514-340-9622

Avec l’appui de :

La STM : de meilleure en Amérique du Nord
à meilleure au monde... et pourquoi pas ?

Mercredi 20 mars 2013 • de midi à 14 hMichel Labrecque
Président, Société de transport
de Montréal

Hôtel Hyatt Regency • 1255, Jeanne-Mance Montréal (Québec)

Déjeuner-causerie de la série
Environnement présentée par :

Michel Labrecque
Président, Société de transport
de Montréal
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COMPRENDRE

«Une heureuse surprise»
PierreMurray, curé et
philosophe, commente avec
André Pratte l’élection du jésuite
argentin JorgeMario Bergoglio
comme souverain pontife de
l’Église catholique romaine.
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André Desmarais > Président du conseil d’administration
Guy Crevier > Président et éditeur
Éric Trottier > Vice-président à l’information et éditeur adjoint
Mario Girard > Directeur principal de l’information André Pratte > Éditorialiste en chefDEBATS

> MAUVAISES NOUVELLES POUR LE PLC
Par André Pratte, à lire sur le Blogue de l’édito

MARIOROY
mroy@lapresse.ca

C ertes, les menaces profé-
rées depuis une semaine
par la Corée du Nord sont

futiles : prétendre qu’on utili-
sera l’arme nucléaire contre les
États-Unis, ou même contre la
Corée du Sud, tient à la fois de
la chimère et de la comédie.

Mais il y a tout de même
danger. Danger de l’«accident».
D’un geste de provocation qui
tournerait mal, d’une escar-
mouche qui dégénérerait : des
dérapages, heureusement vite
contrôlés, se sont déjà produits.

Le régime des Kim demeure
donc égal à lui-même: le petit-
fils du Grand Leader Kim
Il-sung est fidèle à la tradition
familiale. C’est-à-dire qu’en
matière de relations extérieures,
il persiste à souffler le chaud et
le froid. À jouer des armes que
le pays, exsangue, éternellement
au bord de la famine, possède
tout de même.

Quelles sont-elles?
L’art de l’esbroufe, d’abord: la

bombe atomique, même si elle
est probablement encore rudi-
mentaire, ainsi que l’engin qu’il
faut pour la livrer (le Taepodong-3,
déjà testé, pourrait théorique-
ment atteindre l’Ouest améri-
cain). Le mystère, ensuite: on
l’a assez dit, le pays reste le plus
étanche au monde. La comman-
dite de la Chine, enfin, mais ce
n’est plus ce que c’était: Pékin
s’impatiente devant les frasques
de son turbulent vassal.

La situation est-elle plus
périlleuse cette fois-ci ? De
sanction en sanction, de crise en
crise, on ne sait jamais.

Chose sûre, Kim Jong-un a
haussé d’un cran le ton utilisé
pour menacer l’«ennemi». Il a
renié l’armistice signé en 1953
entre le Nord et le Sud. Il a dési-
gné une première cible, l’île sud-
coréenne de Baengnyeong (de
fait, en 2010, une autre île avait
été attaquée). Au cours des der-
niers jours, il a bombé le torse en
autorisant 700 vols de ses chas-
seurs et hélicoptères de combat.

Enfin, l’héritier s’est pour
la première fois prononcé sur
la nouvelle présidente sud-
coréenne, Park Geun-Hye, en
raillant le «bruissement empoi-
sonné» de ses jupes – ce qui,
en coréen, serait une flèche
sexiste…

Hier, Barack Obama a réagi
à la menace avec flegme. «Par
le passé, ils tapaient du poing
sur la table et obtenaient des
avantages. Nous avons rompu
ce cycle», a-t-il dit. Cependant,
le chef du renseignement amé-
ricain, James Clapper, s’est
montré moins rassuré. Et les
Sud-Coréens sont encore plus
inquiets.

■ ■ ■

Au total, comme quelques
autres contentieux perdurant sur
la scène internationale, l’«affaire
Pyongyang» paraît globalement
insoluble dans l’immédiat. Il y
aura vraisemblablement d’autres
sanctions, d’autres provocations
et d’autres crises.

À plus long terme, peut-on
songer au déclin et à la chute
du régime des Kim? À une
transition en douceur qui
apporterait, peut-être pas la
démocratie, mais l’ouverture et
la modération diplomatique?
Comme c’est de plus en plus
souvent le cas sur plusieurs
continents, c’est la Chine – de
plus en plus embarrassée – qui a
en main l’ascendant et les outils
nécessaires.

Cela laisse de l’espoir.

Risque d’accident

Corée du Nord:
menace, chimère
et comédie.
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Le nouveau pape, François, se
présente sans cape de fourrure,
avec une humble croix au cou,
souriant et demandant d’abord
aux gens de le bénir. Quel beau
signe d’avenir pour celui qui
porte le très juste nom de ser-
viteur parmi les serviteurs de
Dieu.

Benoît-Marc Boyer,
prêtre de Montréal

Adieu, réformes !
Qu’est-il arrivé avec l’idée d’un
pape jeune et charismatique?
Et le nouveau pape est jésuite
en plus! Comme avec Perrette
et son pot au lait, adieu réfor-
mes, progrès et tout le reste des
belles promesses!

Daniel Sabbah,Montréal

Pape Académie
Depuis la démission du pape
Benoît XVI, on constate la
médiatisation à outrance concer-
nant l’élection du prochain
souverain pontife. Émissions

spéciales, reportages quotidiens
au bulletin de nouvelles et dos-
siers dans la presse écrite, on a
l’impression que l’actualité ne se
résume qu’à cela, à la manière
Pape Académie! Pourtant, le
Québec n’est pas particuliè-
rement pieux et ce nouveau
pape ne changera pas grand-
chose dans la vie des citoyens.
Ne serait-ce pas un moyen de
détourner l’attention sur tous les
scandales et problèmes de société
qui pullulent dans la province?
Revenons à nos moutons, s’il
vous plaît.

Anouk Charles,Montréal

Déçu
Dès que j’ai su que le nou-
veau pape était un Argentin,
j’ai été déçu de ne pas voir
l’un des nôtres ou, à tout le
moins, un cardinal de l’Amé-
rique du Nord. Bon, le can-
didat de l’Amérique du Sud,
François, possède certaine-
ment des valeurs humaines
et morales extraordinaires,
même s’il présente un visage

assez sévère. Pourtant, Jorge
Bergoglio avait refusé ce titre
lors du conclave qui a fait élire
Benoît XVI. L’avenir donnera
son verdict ! Après tout, vox
populi vox dei.

Michel Beaumont,Québec

De bon augure !
L’élection du nouveau pape
est de bon augure, car il porte
le nom de François. François
d’Assise, très proche des pau-
vres, est un grand saint aimé
de tous, croyants et non-
croyants. Pour le reste, comme
dirait un politicien bien connu
au Québec, on verra!

Michel Lebel

Élection rapide
Ma surprise, c’est que l’élec-
tion est venue plus vite que je
ne pensais. Espérons que l’Es-
prit saint a choisi un cardinal à
l’esprit flexible.

Lucien Thibault

Un serviteur de Dieu humble
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La foule rassemblée sur la Place Saint-Pierre a acclamé le pape François, hier.

ANDRÉPRATTE
apratte@lapresse.ca

Àl’annonce du choix du
conclave – le jésuite argen-
tin Jorge Mario Bergoglio

– journalistes et observateurs se
sont tournés vers l’internet pour
en savoir plus sur ce cardinal de
76 ans qui ne figurait pas parmi
les favoris. Dans tout ce qui a été
écrit sur lui, bien avant l’élec-
tion d’hier, un thème revient
constamment: le pape François
est un homme simple et proche
des gens.

Ce trait de caractère ne
pourra qu’aider l’Église catho-
lique, autant dans le monde en
développement – où elle est en
«concurrence» avec des reli-
gions plus populaires – et dans
le monde développé – où elle a
perdu beaucoup de terrain face
à l’athéisme ou à une spiritualité
plus personnalisée. Bien des
gens, croyants ou non, appré-
cieront que l’Église renoue avec
le dépouillement de Jésus et de
François d’Assise.

Pendant toute la durée de sa
carrière, le cardinal Bergoglio
a travaillé à aider les démunis.
Il a critiqué le néo-libéralisme
et la mondialisation, qualifiant
la pauvreté de «violation des
droits de l’homme». Toutefois,
foncièrement modéré, il a rejeté
la théologie de la libération.

Il a mené une vie d’ascète; on
verra comment il pourra conci-
lier cela avec le faste traditionnel
du Vatican. On l’a vu hier, il n’a
pas le charisme d’un Jean-Paul
II. Pourtant, sa modestie, son
aise sur le terrain peuvent beau-
coup plaire.

Son parcours n’est pas dénué
de controverses . Certa ins
l’accusent d’avoir négligé de
protéger deux prêtres enlevés
et torturés sous la dictature
militaire (1976-1983); d’autres
affirment qu’au contraire, c’est

grâce à lui que le régime les a
libérés.

Ceux qui espèrent un chan-
gement dans l’enseignement
de Rome sur les questions de
morale sexuelle seront déçus.
Dans ce domaine, le cardinal
Bergoglio ne s’est jamais dis-
tancé de Jean-Paul II et de
Benoît XVI. Comme le cardi-
nal Marc Ouellet, il s’oppose à
l’avortement en toutes circons-
tances. Il a qualifié de «projet
démoniaque» la loi argentine
reconnaissant le mariage de
conjoints de même sexe. Cela
dit, il a toujours traité avec
humanité les personnes concer-
nées. L’automne dernier, il a
vertement dénoncé les prêtres
argentins – des «hypocrites» –
qui refusaient de baptiser des
enfants nés hors-mariage.

François ne révolution-
nera pas l’Église. De passage
à Québec lors du Congrès
eucharistique international en
2008, il admettait la nécessité
d’une modernisation dans la
façon de communiquer, mais
non dans le message lui-
même: «Si moderne veut dire
imiter le monde, l’Église ne
le sera pas. L’Église doit être
moderne dans ses moyens de
transmettre la Bonne Nouvelle
[...]. Mais si elle veut être
progressiste en captant les
idéologies, alors elle risque
de devenir une ONG vide et
adolescente.»

Néanmoins, par ses origines,
son cheminement et sa person-
nalité, le pape François suscite
beaucoup d’espoir.

Le pape du peuple

Bien des gens,
croyants ou non,
apprécieront que
l’Église renoue avec
le dépouillement
de Jésus et de
François d’Assise.
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Quelqu’un pourrait-il m’expliquer pourquoi Luka Rocco Magnotta a droit à un procès coû-
teux et déchirant pour la famille et les proches ? Les policiers et les avocats aussi ont vu avec
horreur la vidéo plus qu’incriminante où les faits et gestes sont d’une cruauté difficile à sup-

porter. Que veut-on de plus comme preuve? Je ne comprends pas notre justice !
– Lise Legault, Montréal

L a commission Charbonneau réclame
18 mois de plus… Mais pour faire
quoi exactement? Après bientôt huit

mois de travail, la Commission en est
encore à remâcher les scandales de la Ville
de Montréal et du parti Union Montréal!

Combien d’histoires analogues fau-
dra-t-il encore endurer? Après Montréal,
sera-ce Mascouche, Laval, le Bas du
fleuve, la Mauricie et tutti quanti?

Ça va, messieurs dames, on a com-
pris, on en sait maintenant assez sur la
mafia, la corruption des ingénieurs et du
personnel-cadre des municipalités. On a
visé la plus grande ville, cela devrait suf-
fire. Inutile d’en rajouter. Et s’il y a eu des
fraudes ici et là, que la police s’en occupe.

Où sont les grandes révélations sur les
politiciens provinciaux? On n’a attrapé
(jusqu’à présent, sans aucune preuve) que
des seconds couteaux. Le PQ et le PLQ ont
tous deux été légèrement éclaboussés, pour
une affaire de dons plutôt insignifiante.

Remarquez, l’absence de politiciens au
tableau de chasse de la Commission ne
m’étonneguère.Jen’ai jamaiscruquenotre
classe politique était aussi corrompue que
le veut la légende urbaine qui court depuis
quelques années. Je pense au contraire
qu’à l’échelle de la corruption mondiale, le
Québec, tout comme le Canada, bat tous
les records d’intégrité, n’étant dépassé que
par les pays scandinaves.

Mais enfin, après tout ce tapage, on se
serait attendu à des révélations un peu plus
sérieuses que cette liste de présumés cou-
pables que nos grands justiciers ont dévoi-
lée à la veille de la relâche de Noël. Au fait,
qu’advient-il de ces personnages épinglés
pour avoir un jour dîné au club 357c, tous
frappés par un verdict de culpabilité par
association? Qu’attend la Commission
pour les convoquer… ou alors pour s’excu-
ser d’avoir sali leurs réputations?

Résultat de ces audiences-specta-
cles: la population est de plus en plus
convaincue que la politique est un jeu
pourri, que tous les ingénieurs sont des
fraudeurs et que le Québec est un haut
lieu de la corruption mondiale.

On comprend la saute d’humeur de
Jacques Parizeau, un homme d’honneur
pour qui cette délectation dans le grattage
de plaie a quelque chose de masochiste.

Comme le gouvernement a réagi avec
un zèle excessif, instrumentalisant la
Commission pour passer des législations
populaires susceptibles de faire oublier
son mauvais début de mandat, on va
bientôt voir s’écrouler le système d’octroi
des contrats publics.

D’un extrême à l’autre, du laxisme au
puritanisme radical… Désormais, les
règles régissant l’éthique des entrepri-
ses faisant affaire avec l’administration
publique seront si contraignantes que
des travaux majeurs seront retardés.

Ce sera, notamment, le cas de l’échan-
geur Turcot, pour la reconstruction
duquel les contrats devaient être signés
cette année… mais ils ne le seront qu’en
2014, à cause des multiples vérifications
imposées par la nouvelle législation.

Cette conséquence d’une loi excessive
votée dans la précipitation aura de pires
conséquences que la distribution de quel-
ques pots-de-vin. Le remplacement de
Turcot, ce chancre de béton mal construit,
est une question d’urgence, et tout retard
risque de mettre lae population en danger.
Faut-il qu’une immense catastrophe se
produise pour qu’on s’en rende compte?

D’autres lois, elles aussi votées dans
la précipitation, auront des effets débi-
litants sur notre vie politique. Le gou-
vernement, avec l’accord peureux de
l’opposition, a «nationalisé» les partis
politiques provinciaux (le contribuable
a le dos large!), en réduisant à 100$ la
contribution des particuliers.

Curieusement, il entend par ailleurs
plafonner à 300$ les dons aux partis
municipaux… Où est la logique, quand
il en coûte plus cher de faire campagne
à l’échelle du Québec qu’à celle d’une
municipalité?

Hélas, il ne faut plus chercher la logi-
que, dans cette atmosphère de suspicion
généralisée.

L’ère des
justiciers

Le remplacement de
l’échangeur Turcot est une
question d’urgence, et tout
retard risque de mettre
la population en danger.

JEAN-CLAUDE
BRETON
L’auteur est doyen de la
faculté de théologie et de
sciences des religions de
l’Université de Montréal.

Inutile de prétendre
vous faire un portrait de

celui que je connais encore moins que
certains autres candidats dont on avait
vanté les qualités, mais qui ne me sont
pas pour autant familiers. Le cardinal
Jorge Mario Bergoglio, âgé de 76 ans,
vient d’Argentine, et il est d’origine ita-
lienne. Pour l’heure, c’est mon savoir.

Il me semble opportun toutefois de
souligner la portée symbolique de son
choix. Un précédent presque égal à celui
de la renonciation de Benoît XVI. Après
un pape qui se retire, un remplaçant qui
vient d’Amérique latine. Deux événe-
ments dont le caractère inédit ne peut pas
rester inaperçu. Faut-il y voir un signe
qu’il y a dans l’Église une vitalité qui
a échappé aux observateurs les mieux
informés? Pour ma part, j’y vois un signe
d’espérance. Dans une Église dont on
s’était presque habitué à ne plus en atten-
dre, voici qu’on nous en sert deux, et de
taille, en quelques semaines.

Des amis m’ont taquiné depuis
l’annonce de Benoît XVI quand je leur
disais que le professeur du cours sur
la Trinité comptait encore sur l’Esprit
pour la vie actuelle de l’Église. Comme
je répondais alors: «L’Esprit est capable
de temps supplémentaire.» J’ajouterais
aujourd’hui: «Il nous le montre à nou-
veau. Ouvrons les yeux!»

L’Église, par la voix des cardinaux,
vient de signifier qu’elle est vraiment
universelle et qu’elle reconnaît les siens
en Amérique latine. On sait que c’est
le continent qui compte le plus grand
nombre de catholiques. En plus d’un
geste d’équité, il faut voir dans le choix
d’un pape argentin une volonté de pren-
dre en compte la réalité démographique.

Espérons que l’Église saura aussi enten-
dre la voix des peuples latino-américains
et surtout apprendre à parler un nouveau
langage pour tous les peuples de la Terre.

Mais ce choix a aussi des consé-
quences pour les communautés de
l’hémisphère nord. Les Européens et les
Nord-Américains sauront-ils accepter ce
qui vient du Sud?

Un mot enfin sur l’âge de l’élu.
Un âge qui voisine à la fois ceux de
Jean XXIII et de Benoît XVI. Dans un
cas, on a amorcé un grand processus de
changements, dans l’autre on a assisté
à la continuité. Bien malin qui pourrait
deviner en ce moment ce qui arrivera
avec le nouveau pape. Je me retrouve
donc renvoyé à mon espérance : que
l’Esprit qui a inspiré le geste de Benoît
XVI et qui a soutenu les cardinaux dans
le choix d’un Latino-Américain continue
de veiller sur l’Église.

Je termine en soulignant encore
une fois que les gestes récents dont
nous venons d’être témoins montrent
que l’Église n’est pas la propriété d’un
pays, d’une race ou d’un continent,
mais qu’elle est peuple de Dieu et qu’Il
s’occupe encore et toujours des siens, car
il est un Dieu fidèle, et ce, malgré nos
infidélités.

Un signe d’espérance

L’Église, par la voix des cardinaux,
vient de signifier qu’elle est
vraiment universelle et
qu’elle reconnaît les siens
en Amérique latine.

LE PAPE FRANÇOIS

JONATHAN
GUILBAULT
L’auteur est séminariste
pour l’archidiocèse de
Montréal.

Habemus papam ! Celui
qui était connu sous le
nom du cardinal Jorge

Mario Bergoglio aura le défi titanesque
de chausser non seulement les «sou-
liers de saint Pierre», mais également
les sandales du saint le plus aimé du
catholicisme, chez les croyants comme
chez les non-croyants: François d’Assise,
l’homme qui prêchait l’amour de Dieu
aux oiseaux.

Beaucoup attendaient un gestion-
naire vigoureux ; les cardinaux ont
plutôt jeté leur dévolu sur un homme
âgé et avant tout spirituel. S’ils ont osé
le faire, c’est sans doute que le cardinal
Bergoglio, en vertu de sa simplicité
même, fut jugé capable de faire l’unité
autour de lui.

À cet égard, la filiation avec saint
François d’Assise renferme une force
symbolique considérable. L’Église est
accusée d’être trop loin des pauvres? En
son nom et son style de vie (un arche-
vêque qui prend l’autobus !), le pape
François raccorde le versant hiérarchique
de l’Église avec sa base de fidèles.

L’Église est trop européenne? L’ex-
cardinal, né en Argentine, mais de père
italien, représente à la fois le Vieux
continent et l’Amérique du Sud en pleine
émergence. Son identité complexe rejoint
celle du Poverello, Italien à qui l’on a

donné le nom de François, c’est-à-dire
«le Français».

L’Église est jargonneuse et n’arrive
plus à se faire comprendre? Le nouveau
pontife suit les traces d’un saint qui a
utilisé un langage universel, la beauté de
la création, pour parler de Dieu.

L’Église doit mieux protéger ses mil-
lions de fidèles persécutés dans certaines
contréesmusulmanes? Tout comme saint
François qui eut l’audace d’aller discuter
avec le sultan Al-Kamel en pleine croi-
sade, le Saint-Père n’a pas manqué de
courage politique dans ses anciennes
fonctions, et il détient une solide expé-
rience du dialogue interreligieux.

L’Église s’écroule en Occident? Le
Seigneur lui-même avait demandé à
saint François d’Assise de «rebâtir son
Église».

Mais par ailleurs, le pape François
apportera-t-il d’importants changements
doctrinaux? Question un peu naïve :
le pape ne peut guère se lever le matin
et décider unilatéralement de renverser
des positions élaborées par des siècles

de réflexion sur la révélation divine. Le
pape n’est pas l’auteur de la doctrine, et
encore moins de la foi; il en est le pre-
mier gardien et le premier interprète. Le
premier, mais pas le seul.

En ce sens, ce qu’on peut légitimement
souhaiter, c’est que François fasse preuve
d’un leadership s’exerçant en vue de
l’unité. Mais unité ne signifie pas uni-
formité: un leadership authentiquement
chrétien devrait s’exercer dans la collé-
gialité, l’accueil des idées et initiatives
émergeant du terrain concret de la vie
chrétienne. Dans les Actes des Apôtres,
saint Pierre ne gouverne pas sans consul-
ter non seulement les autres apôtres,
mais la communauté chrétienne entière.

Pour y arriver, il devra d’abord réorga-
niser une Curie dernièrement inefficace,
italienne et cléricale à l’excès, et encore
trop hermétique au génie féminin, mal-
gré de réels progrès sous Benoît XVI.

Hans Urs von Balthasar, théologien
à la mode au Vatican et ancien jésuite
comme le nouveau pape, disait que «la
vérité est symphonique». Autrement dit,
la fidélité à la vérité révélée en Jésus-
Christ n’est pas menacée par la prise
en compte de la diversité des points de
vue; au contraire, cette diversité est la
condition sine qua non du respect de la
richesse infinie du mystère de Dieu.

Sans tomber dans l’optimisme niais,
j’estime qu’il est permis d’espérer que
cela soit entendu et que le pape François,
soucieux d’harmoniser l’apport de cha-
que homme et femme, de chaque courant
de spiritualité dans l’Église, se révèle un
pape chef d’orchestre.

Un chef d’orchestre ?

Beaucoup attendaient
un gestionnaire vigoureux ;
les cardinaux ont plutôt jeté
leur dévolu sur un homme âgé
et avant tout spirituel.
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Ce qu’on peut légitimement souhaiter, c’est que François fasse preuve d’un leadership s’exerçant en vue de l’unité.
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Ram 1500 Laramie à cabine Crew 4X4 2013
avec équipement optionnel montré*

LE CAMION
NORD-AMÉRICAIN
DE L’ANNÉE 2013

OU CHOISISSEZ

19 995 $‡

25 495 $‡

À PARTIR DE :

RAM 1500 ST V8 CABINE SIMPLE 4X2 2013

• V8 de 4,7 L, puissance de 310 ch
et 330 lb-pi de couple

• Transmission automatique 6 vitesses
• Différentiel autobloquant Ram 1500 ST à cabine simple 4x2

2013 montré**

INCLUANT 7 000 $Ω DE REMISE AU COMPTANT.
FRAIS DE TRANSPORT ET TAXE SUR LA CLIMATISATION INCLUS.

RAM 1500 SXT V8 QUAD CAB 4X4 2013

INCLUANT 9 250 $Ω

DE REMISE AU
COMPTANT.
FRAIS DE TRANSPORT
ET TAXE SUR LA
CLIMATISATION INCLUS.

UN FINANCEMENT À L’ACHAT DE

AUX DEUX SEMAINES
POUR 96 MOIS
AUX DEUX SEMAINES
147 $

±

FRAIS DE TRANSPORT ET TAXE
SUR LA CLIMATISATION INCLUS.

• V8 de 4,7 L, puissance de 310 ch
et 330 lb-pi de couple

• Transmission automatique 6 vitesses
• Glaces et verrouillage des portes

à commande électrique
(modèles Quad/cabine d’équipe)

• Roues de 17 pouces en aluminium
• Télédéverrouillage
• Pare-chocs avant et arrière chromés
• Radio par satellite SiriusXMMC

(inclut un an d’abonnement)

• Suspension arrière à bras et
ressorts hélicoïdaux exclusive
dans la catégorie

• Console centrale redessinée avec
système Media Centre UconnectMC 3.0

NOUVEAU PRIX À PARTIR DE :

O
U
C
H
O
IS
IS
S
E
Z

RAM 1500 ST V8 CABINE SIMPLE 4X2 2013

• Transmission automatique 6 vitesses

www.camionram.caLA GAMME DE PICK-UP LA PLUS DURABLE AU PAYS**

LE TOUT NOUVEAU RAM 1500 2013

Le pick-up pleine grandeur
le plus EcoEnergEtique--- --- ---

AU
SS
IP
EU

QU
E

__
__

SUR
ROUTE

36
MPG∆7,8L

/100 KM
MEILLEURE ÉCONOMIE D’ESSENCE AVEC RAM HFE 2013

LE PRIX INCLUT

1 500 $‡ EN BONI ADDITIONNEL
^À l’exclusion des modèles à cabine simple.^À l’exclusion des modèles à cabine simple.

SI VOUS POSSÉDEZ ACTUELLEMENT UN RAM OU
TOUT AUTRE PICK-UP DEMARQUE CONCURRENTE^
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